
' k
I II

Le Canada Français<

Et LE FRANCO-CANADIEN FONDE LE 1er JUIN 18êS.

PUBLIE A SAINT-JEAN D’IBERVILLE. CANADA. JEUDI,5 AOUT 19üi!VOL. LXI NO 10

LES TERRES DU QUÉBEC LL CANADA FRANÇAIS
paire «le ehauaeures h meilleur mar quantité. <l'acheter par conséquent um

lire de «. ux que la fortune a favori- vmvlal <i qui incombe le devoir «I- par année est en mesure de vendre um ait l'avantage «le produire en 
sée. la* «ommerce, l'Industrie ei les promouvilr l'inatruction chez le peu 
sciences s«» son développées et «les pie. 
situations sans nombre s'ouvrent « lia-

saint jKan t q«hé que «■«•lie qui n'eu fabrique que grande quantité «le matières prentiè
considérable 1 ' ru. Richelieu. Téléphone 103.

OKUM LIBKKAI l»l IHSTKMT 
UN II.I l

la- Jeune ministre continue dans le 'leux cent cinquante nul!, paires L'hé- res. «le faire un chiffre
Kl, dépit «les Sati*a avertissements qui. ayant été prévenus et avertis (|Uv j<JUr >, ceUx qui possèdent Tins «a hi net Taschereau h remplir les un- "1 •i«»i a un milter «le «hambres sera d'affaires, en suivant le même svst.'im

répétés d« s autorités en matière d'iin* maintes fois. p< rslstenl il vouloir t ruction liai.s quelque splière que mus fonctions et les premières paroles
continue a déplorer la émigrer, lorsque le pays en général et vous vous proposiez aujourd’hui d'en- «mil prononçait après son entrée en l'rix cioins élevé que .«lui du un un- que s'il conduisait une petite entre­

conséquent il est à

f
vu mesure «le fixer a ses hôtes m. prise 11 réduit for<v-ineni l'-s frais g*

A bon ne me ii f : Canada, * l.'ai par un me, 
I fat i ni**. CJ.IHl, payable d'aï a me.migration, «m

faveur des notre province de Québec en partlcu- ,rer. il f ini certaines <onnalssani es fonctions, furent pour annoncer qu'il Retire qui n en aura que deux « « ni rn-raux • t pardés*'r J ion <!«•» nôtres en
«les Klais-Unl*. ("est ii se de lie offrent tant d'avantages h ceux qui ,,uj L O. PERRIERpas exigées dans !«• se proposait, avec l aide du gouverne cinquante M l'annonce a pour effet même d. diminuer le coût de la prIl étaientterres _

mander de quels sortilèges les Yan- veulent se faire colons, a ceux qui ne tviaps. Kt combien parmi ceux qui nient, d'améliorer davantage notre sys- d accroître la demande et par suite duct Ion
emmieller l'étant pas. veulent le devenir, parce ,mUH Usent, n'ont pas eu .’» regretter té me d'instruction publique d'accor- d'augmenter la production. U- on !.< même raisonnement peut -erta:

IMrectcur-l'roprletaire.

keen hi- sont servis pour
bons Canadiens-Français, au point qu’ils ont reconnu que. comme Ta si i,.ur ignorance, un Jour, et n’ont pas «1er plue d'encouragement aux institu

«le I. ur faire prendre «les vessies pour sagement «lit le U. T. Itugré, Jésuite: ,n, "Ali! si J'avalif plus d'inetrurtlon. leurs et Institut rices, afin t assurer au <l<! Ta>''r Plui*
«tes lanternes Car. h moins que d'étre “lu campagne, «-'est le laboratoire ou j'aurais certainement obtenu cette pu de leur part une plus graml- part «Je Humble a soulevé .1
affligé d'une vue défectueuse, rien s'élaborent 1«‘« forces «lu bien; c’est Kitlon. mais hélas! je ne suis pas lus dévouement en faveur des élèves fré- applaudissements
nest plus facile que de faire ?• l'a van la source «les familles fortes et nom- fruit et c'est un autre ,,ui a été fax.,- quentant les classes. Et pourquoi Tho- surtout à son «omble lorsqu'il attire de nouveaux «t qu'il augment*

«le la province de Québec et mé- tireuses, l'asile de l'honneur et «le la rlsé." norable ministre veut-il plus de dé- H dit:
du nord-Ontario, la comparaison fidélité, le foyer de survivance frau­

des Fiais l'nls. dans çaiae et catholique, la vieille garde qui tour de
vit et ne se rend pas. Race agricole ,j,. s,.rvj,.,.

sommateur paiera « eriainemenl moins n« met s'appliquer dans 1« « as «lu ma r PETITES ANNONCESnos
chand en détail Hi par l'aunom e, il 

« «-haP-ur* ux latulisf le nombre «le s«-s clients, les KIIIU K. Tnt pair«- «1* lunettes
et T» ntbous .a in« stimule à effectuer «les achats, s'il s en P"'ir enfant a perdu* samedi der­

nier, dans le par. Laurier Trière de 
rapporter au "Canada Français' con- 
• r« r« « ompensi-ses affaires, les frais généraux s«ml

Ntge “ Si un manufacturier annote « un distribués sur un plus grand nombr»Si nous retirions maintenant au vouement en faveur des élèves, si ce 
nous \' u- reconnaîtrons que n'est qu'il réalise que ON UK M A N Di. jim iti tituim • di­

plômé.- ianglais et françaisf pou. < 
-••igm-r a l e. oie d.- arrondissement 
No 0 Rat.g Richelieu S'adresser a 

hrysologm- l'oirier. 1 ommissaire d • - 
oies. Sauil Jean. R. R. No 1 10-4
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UN DI. M \ N RK 11- fa * ur de m» 

déles ' ii bois et des ajusteur- -ur inc 
dèi*-s: métalliques Rons gages l'un.- 
libr» S'adresser Canadian < <ir a 
Koundrx ('< l.td l -ne - '1 iront. Mont 
réal. P y 10 6
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l’in-'ruction pf.xl ni t dans tout le pays et en « un» •’ le marchand peut oertair.emein v.-n 

forte demande pour re priaiuii « t qu'il dre à meilleur marché
avec les terres 
quelque région qu'elles se trouvent on' rendus h la société doit être plus développée «liez nous 

signifie race supérieure, et ne l'est religieuse et civile, des hommes sor tous, si nous voulons réussir dans la 
pas qui veut!' Mais ceci s’entend pour tis ,jes milieux les plus modestes et vie. 
la campagne proprement dite, la cam- ,,uo ]t.„r talent, 

de chez nous, la vraie campa

Il est évident que l'expérience des 
anciens n'a pas profité aux jeunes qui 

l'envie de voir du pays,

i-O-O

COMMENTAIRES POLITIQUESNous l'avons dit. notre pa\ «!• -leur traxall et les. onserveni
pour 
sons, et

sacrifices de leurs parents ont fait veloppe en dépit de tout, en raison
seule de sa jeunesse et de la valeur d«

pagne
gne où il y a «le quoi manger, de quoi arriver aux plus haut. > < hargo 
vlvre. et non pas la campagne qui

la meilleure de toutes les rai 
c'est que c« UX qui Ont acquis 

pénible et coûteuse expérience se Sir Lomer Gouln qui prise si fort ses richesses Tins nous nous -!• velop- 
deinaiKlv sans « esse «les sacrifices à l'instruction et qui a glorifié son rè- pons et plus nous avons besoin «lu se- 
son maître «-t ne lui donne rien en vne ,|e TAmldlssement «le nombreuses «ours «!«• la science si nous voulons ré­

uni-
tont bien gardés et se gardent encore 
d’admettre qu’ils avaient été roulés 

moins une fausse

un siégi au Sénat, peuvent être véri­
tablement « onsidérés < omme 1. s v-'n 

La composition «lu nouveau cabinet tables mandataires «l«-s « anadiii -

Du ‘ Telegraph ", de Qu- he«

écoles en toute# spé« Inlltés, avait vou- tenir le opportunités qui s’offrent h 
A ceux qui «léslreut qultt. r les ira- ju ^ entourer, dans son gouvernement, nous, mais qui passeront en d'autres

vues larges, mains, si nous restons endormis dans propose «le suivr- 1 exemple <t«- sir H«
bert Borden en s'efforçant «1«- gouv* r- tant à

retour.
lii pour leC'est

honte et un manque «le charité en- 
prochain. que de cacher !«• 

«-st tombé soi-

d'Ottawa prouve que M M« igh- t. s* Français de la provin.-•• <1* Québi
M Meighen n«- penserait pas un ns

i N< \N I l ltl.ll . Aura lieu à l'a a 
de f« u l'honorable 

jug. Cbagnon. - h« : in du Kbheluu 
• n i-as. samedi, ~ août 1P20. a l«i brs 
A M Tout l'ameublem» nt et le rou­
lai;: ---runt vendus saris r-.--rve He­

ll LASNIKR tu-

vaux de la ville pour s'établir sur la d'hommes éclairés, 
ferme; aux pères do familles ayant

ienn« r- sid-m «auxvers son ont mu* r «le diriger le gouapables «le l’aider dans sa t A < h- notre ignorance Noue avons devant
plus de fils qu'ils n'en peuvent établir ,, instruire le peuple de Québec et «a nous une grande tâche 6 ac«emplir "*'r < «nada sans |. *.-.«,ur- du Qu«- vernement s'il existait un. autre pro 
sur la terre paternelle ou dans la liap|eB HUHKj continuer et de com- Mettons-nous sans tarder à ! oeuvre !"'«' du moins, sans représentant.- vino Ians i«- I on,inion aussi mal r*-
même localité, nous coneeillons l*» pieter son oeuvre lorsqu'il jugerait que p«>ur que la génération qui gr.«,-lit ne ^lu» par la majorité de « -tie provin- présent,'. La démission de M Borden M.ez la date J
terres colonlsables de la province de tl,mp, „4.ra1, venu ,Mlur |UI d,. sonir soit pas inférieure à la tâche -,ui l ai- "• >*» P*11" importante d- la Conf.-d- avait laissé quelques jour- la Nouvelle-

Québec par-dessus tout et avant tout. de la vie publique. Il avait alors Jeté tend Tins que jamais les < ar a<llens-
parce qu’elles offrent plus et <!«• mell- jes veux wur jeU!;i. homme appart,-- fiançais ont besoin de cultiver leur honorable M Ballantyne. - un «le- «!•-
lettres garantie» que toutes autres. Iialll ^ uno famille dont le nom était Intelligence pour rester h la hauteur put*'* «!«' Moi tr a!, ou l'honoral-U M

Hlondin. un «1-s m«mbr- - du défunt 'r-- dans la personm de M

piège dans lequel «m 
même, quand on pourrait éviter A
d'autres d'y tomber A leur tour.

bourrées de
c

|y-e statistiques sont 
faits et d'anecdotes démontrant hors 
«le tout doute, que 1«- grand nombre de

- a tueur
0-0ration T.rsonm ne p--it jr-'tcndr» K- «>>-•• sari- représentants mais il t; a

pas fallu
ON UK MA N |lf Té ' Ibs -l« -ni

ongtempa pour donner à librement tous U par
«!«•• pr-ivim- deux nouveaux minis- ou grande quantit« S'adres-er a I*

K-Il Lévesque. 14 ru-Gr-ioir- Saint J-an. 
■ ■ . ne 231

ceux qui s'étalent laissés tenter par 
la réclame en faveur «les terres aux 
EUts-Vnle, et qui étaient allés s'y 
établir, ont fait une coûteuse bévue 
Il ne saurait y en avoir de meilleure

dont les

L honorable J.-E. Perrault, ministre (|,1|)U|K longtemps synonlme selon- «ht rôle qui leur est réservé en .-pays 
de la colonisation dans le gouverne- rl- J-n-oMei'urdy et .!• M E K Spinneygouvernement unionist- qui o.. up-et qui avait su profiter «les limité- •' dans le monde ---------o-o- o----------

1*1.KIM : - r- «Tante Firestone 
Cord. ave. jante- et riteau de 11- 
« en« « No J0S03 Yt • • 111 r* Saint-l.am 
bert et Saint-Luc, en passant par 

v Saint-Hub-rt et Chambh Prière de 
remettre au poste de police de Saint 
Jean K» compense promis»

ment Tas< hen au. A Québec, est à faire res et des eitaeignemenlH d’une père 
une tournée provinciale afin <!«• *«• <|Uj compte parmi les premières figu- les ofl des éducateurs éclair. - d«'ru- 
rendre compte des besoins des côlons

Dirigeons nos enfanta ver? ■ o- c -c-o- —
U TOMOKII.I t I 01 I H. .. heurt, 

a la journ- • ou au mille S’adresser 
a Alfred I.'H-urvux H«'del Saint .Dan. 
r le Richelieu

que les annonces 
américains sont remplis et

preuve 
■ urnaux

HI.I.ES HI M tMd.K> peur travail» 

a la imtnellv chapellerie, rue 

•«era « w%« rte pro- 
vilainement, par la compagnie I \e« I» 

*ior. S’adresser Immediutem# nt a M. 

Eugène Norman»:in. l’éléphone lit vu 
.1*1.

res dans notre littérature canadienne pi. rôtit leur valeur par une 
établis, comme des besoins urgents en l’honorable L.-A David fut appelé à intelligente des dons dont la Provl- 1er 
vue de l'établissement futur d’autres

ilture

toute une kyrielle de ter-an nonçant 
ris A vendre Les Journaux canudVns remplir dans le cabinet de sir la,mer dence les a doués C'est un dev. ir pour Saint-Vliurles. l|Ui 

1.»- gouvernement s»- propose f;0„jn, i,.s fonctions de secrétaire pro- tous les chefs de familles 
de dépenser, cette année, plusieurs

Automobile Ford, œo- 
n •’■i».’ S'adress, r à E.

U helieu. 
J-n-o.

colons X % EN DRE.
dè'.e 1917. en 1 
.N'ar< he-:auli 
Haim-J. ai

aussi constamment assiégés desont
demandes d'espace dans leurs colon- 

annoncer aux Canadiens que

<10-0 t >1 MIRE.
lin, ModèU 
places 
forces
rue Lemoyne. Sait ' Jean

— — ■ ■ -0*0*0-----—

Aut.-mobil» M< Laugh- 
D. et, parfait ordre, f, 

Auchar «l« course de 92 
presque neuf H adresser A 7

•

millions do dollars, afin de contribuer 13 ti rutSIR LOMER A “LA PRESSE"ni s. pour
.s terres américaines sont désertées

au dév< loppectnnt de la colonisation 
en général

Au lieu de -'exiler aux Etats-l'nis 
sur «!•■- terres, délaissées parce que

........ — - o-( >• l> — — -
tl'Tü.MOHII.I X VINItltl. Over­

end. Modèl. !9.'0. n’ayant servi que

. ru- ■ hamplain, Ha:r -Jean Tél. 460.
J n. o.

-1 <11 A vendre A sacrifice
A-t-on Jamais compris que l’on for­

çait la vente à réduction ou à sn- 
triflce. d’une terre ayant un bon rap­
port. d'une terre qui fait vivre son pourquoi ne pas s’adresser au mini­
propriétaire et sa famille l'as que tj,rt, df, ]w volonisation. n Québec, ou 
nous sa. liions. A moine que ce fut pour u,, pe rsonnel est A votre dispos!
des causes de force majeure, pour une ,jOII jMllir vnu(l fournir les renselgiv- 
liquldation. par exemple Mais les pro- ln,.nlt d4,nt vous pouvez avoir besoin 
prlétairvs des terres américaines ainsi x (j#. xo^re « tablissement ? Pour-

CANADA,
Province d. Québ«, 
District d'Iberville. 

No 45

I-a rumeur qui courait depuis quel- talité. grâce aux inspirations d. Th' m
lie donnant pas A leur- propriétaires temps, est confirmée; sir I.omer me que toute la province et tout le 
actuels la subsistance nécessaire. Cou In est entré A la direction de la pays ont appris à connaître et A esti-

"Press.-" d.- Montré. 1 mer et qui partout et toujour -est Dans la t'uur Supérieur. ; uni» 
efforce de faire disparaître !->- diffi- Adèle Simard alia- Mari. Di. . :■ » »

Adèle Simard ci-devant dt la par, - • 
de Saint-Georges d, Henryviilc. dat,- 
le district d'Iberville. • • veuv* «i. 

admis ses erreurs pa-s.-es. le "Presse ' Louis Hormlsdas Trud' iiu. 
témoigne de sa contrition parfait, en x'ant notaire publie du même lu u

maintenant domicilié, en 
d» St-Thoma.- d'Aquit dan- 1,
.'s St-Hyacinihc. Demander.
Dame Catherine Hat r\ d»

X Xt.NRKl. Lot - .. bâtir, -iti:-- 
sur les rues Grant et Duchesne, pré- 
de l'égli-, avantage- pour les culti­
vateur- .•ondltiorf fa* îles S'adresser

En annonçant cett< nouvelle, i«- coi 
frère rend un nouvel hommage A Tan- *,ar,<"n Oil elles

iraient sur son chemin. Après avoir
se rein on VI NI MOBIL!. A W >H HE,-Ford

Sedan avec démarreur électrique, en 
»• » a > ru. U.tiKueutl. Saint-J* an J-n-o. parfa,t ortire. Chez A F. Grégoire. 37 

---------- n-A-n----------  ru. Champlah Sa i lean

« ten premier ministre lorsqu'il du 
que celui qui h • t bien hu guider sa 
province dans la voie de la prosp* rit*', 
saura, a n'en pas douter, donner une 
direction efficace au grand organe
canadien-français-

-o-o J. n o* t IlTOMflIMI.I V HMIKK. T.
ond# r: .11 r. • n parfait \ X i N BRI .1

ont moitié f t 
r belle -ucre- 

H.ïtis«.-s en 
la fromagerit. 

Vendra à de bonnes 
Quin-

* f ferle s en vente, ne peuvent pa- quoi aller aux Etats Cnis. contribuer 
toutes à la fois être liquidées pour & solder une dette que vous n'avez pas 
d.-s règlements de succession apr* - contractée et dont vous n'avez pas I» 
décès II n'y a pas eu dan- b Vermont. n*ff0|e. au lieu de rester Ici et de 
par exemple, d'épidémie connue qui ai' * r i > • 11 v* r dan- une moindre mesqre ,t 
fauché tant de propriétaires de fer

]adéclarant que sous l'égide de -ir I.o 
mer Gouln. elle cont • itéra "mné ^ 
elle Ta fait depuis que es moi d'­
elle. à s'appliquer à n-sserr- r les r< «| 
li.-n- naturels qui un ,t déjà ;- 

groupe- d origine Tançais*- du

par. ir g Ford d»
rdre • t • • Ha Grlie bot • IhO arpent- - 

Saint-J* an c :• .«• arpent- et. b.
rie pr- il* ia mal sot 
parfait ordr* . pr- < d*

\ K Gr- goire
la dit* 
H* t,r* ■

I - T*'..' phorc 4* «S « -G* or l • - 11.
v* u• I*- feu i i\*,ird 1 i r

cotl-
-0-0-0 -

M l c MOB! I ! \ \ I \ M.'î.
Tcrsoniie tie dont» ra que >:r Le mer

cultivate uivant••si Thottmn- à donner une direction i,..lire- dette qui \ou- est sacrée, 
que vous ave/ joui de son pro- juste a i organe dont il vient d ac. « p

1er d'être le ions Hier

pay. à W IfrMi U P"illy, de la 
île Henry v

: '• i„ . .. que 1< - héritier- cher* b* tii main 
'arracher

n-r 4Avenue<mt:tient .int- ricait 
Fn d» finitive. la Dr

parce 
les dépouilles ,jUj. 
au moyen de

G* orc
améliorations de voirie et au 

tr«— .t qui v. m « réserve encore d'n ti­
tres avantages pour

voit- .-n coûte davantage?
Nous la vous dit déjà .-t . répétot - 
faines municipalités de la Non 

veil* Angleterre, celle.- surtout dont on

4*'•«liant 
après 

citation

ne pi.urr pa M VIMiN t V i NI»IM-. - -
i r : • r be'N *<•*.. u* i r.x raxonna-

les avoir réal H* nrwlieEl ot peut d«- maintenant crotr*- que bénéficier de- lu 
l'avenir -an- que le journal au plus fort tira g. ici apporte l'entré.- <]. -:r 

Canada. ncqu- rera une nouvel!, men- .-a direction

• r**s que 
.* r G u fiatr

Ri­ ght Saint\ M M'IU.
le • r unique ta! -o et est q"' qu'il 

ou possèdent 
en sont embarras

J. al j-n-
1 »• !

liai* t.' -------------- u-c-o—
U 1 oMOBII i X N i 'I*KI.

f|'it P«
. .- t» rr- -

ux 0-0-0- "mp.i
boulangerie419.'or* INVITE A L'ECONOMIE H's êtr. laissé- prendre aux 

« t désir.-nt «-n « mW " r
‘e. apr* -
I-elles ré* Unies

a J riI). $ Ioffre !• - fermes en vent* sont sur le 
t r*' a . ir tour, en leur offrant i..*r*l «1. la banqueroute; . . si |. g- n 
me f* rt • : « t productive*, des 1er de Napi* r dire 

I "ommutte- «lu toute butin. I.t.
a garrl* i « tte ri-pUG 

envoy- a Ottawa pour r* pr. setter -ou jamais Tbommv 1. | 
comté natal, pour la première fois • n Parlement ma> il -•
1904 II v avait alors d'autres reprt sidéré comme l'un 
sentants <!«• la class, agricole, mais ot

mit pa- t- ti i - apercevoir que--un- d* • :\
que le nouvel arm • n - tait pa- le s. - vue.- En cons* qu* 
premier venu T. it -armer profond*
ment 1- • -ent:nn-nts *1. habitant H tre scs opinions touchai.t parlem.tr « , . -
combattit ave. feu . ? un, v ivueiir l’*-s commentaire- lui .nt inspiré- CrnElS v Olll FTllS Cl i"

i-xtréme tout *■*■ qui lui parut enta. h« à la suite de* nombre» - 
d'Impi nalisme II avait d< la d, flan* » faite.- de t* tups a autr. 
pour le • projets dont Thon - on «bp.*- lindemnit* parlent* t 'a •>
-ait l.-s frontière du Dominion Il lainclôt declare tout 
n'attachait aucune importance aux 
fonctions ou à la rich* • • pour ... t u* 11*
mêmes « t n avait pa- d'égard pour b - nombre

Longtemps
apr. - que la r*-ine Victoria eut lu 
non >n .iis1 ngu< cln-t il par­

ieur 1 aurier tout 
nplemetit Lorsque Koch Lan tôt 
it au Parlement u ■ a vau pas un* 
uuaissat • i hb n • t. tidin- de la 'ai

M II,.dl L>m tôt 
ville .i la t'hatnhr. d*
Canada. est un cultivateur 11 a « t.

b put. IIS peur .
pendant e 1 

II tie -et .i 
pulair. 

u Jours 
• put. - 
par que 

. nagent pus 
le pul i,

trouvera -ans doute in: t à cont a

vvrr. ur d. l'Etat du Vermont qui b 
déclarait nuv* rtcmeiit à ses gotiv « r- 
• - > il ti'v a pa- longtemps encore II 
prêt* talith et il do t r'v connaît r. 
qu’à moins <!• -c, out provident:• 
p: i - leurs d* . * - municipalités seraient 
••n banqueroute avant i.t fin d, la pr 
-* tt, an n*'-,

com

THUOTOSCOPE• t .1

ET LUNDIDIMANCHE
8 et 9

Larry Seamon

il leur a tout juste 
d. r uh-deter \ la r<"fb xtoi 

comprend qu'on cherche à s«
t n. «i». toutes c.-s f,-rm>-

ur 1* -qu

b barou

août(a r. « qu'il n v a plu- moyen d'y '« t r 
.* ch.»-* < st bien p. tiihle en elle 

pénible jK.ur i ux des 
sont fait roub r. mais < •- n est

l lus
11! Inôtres

N"e-t .<• pa suffisant pour fair* ou 
vrir b - veux

qui s,
I a- une raison 
I* r • ml . u r

uffisante pour vou 
.t rouler A leur tour

« eux qui <11 ont1 
Qui qile vous soyez qui VOUb-Z vou i appelleraune production dont on se 

pendant des années.

" The Virgin of Stamboul ”

'jmt &
' *"4

•tpiceneignorants ou <1
trop de bonn* foi I»a charité envers le prm* dans 
pris bain et l'bonnêt té envers tout b pelle. la plus ri-h* et la plu- avancé. 
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Tun grand 
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ambre Ils 
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votre province, la plus

non seulement du Dominion, mal* en 
dupable envers core de tout. TAmêriqU* au point de 

. t h ur famille -ont veux vue agricole
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• ur pays
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QUI PAYE POUR L'ANNONCE ?

h rhiiti. e pour s# créer une situationma'ntei.ant 
d< réunir pur la fréquenta Priscilla Doan *

connaissait* • - 
t'a v,m tag* dut • monde et. quelques uns de 

veux là -ont ••more parmi non-, com 
h.en <1* eux de ! anvletm* génération 
nul iM -nvalent même pas lire :mni product!* 
parvenus à amasser de la fortune

On pouvait les compter sur le- doigts dos

<
Ifrn ■ d aiuv !.. < . i nstituent-lia cité bien connu ,t- 

un facteur qui augmente I* ,«>rtt de In g* d» répondr* r*
et. en d« r t n • * - • tuts*— par

M 1 htttil .i t refité de 
hiv Hat 
la par.»

• l.ondoe

Toron - est charlion u* - « la*1 os
Si les « niants sont A blâmer pour 

■ mpris rtniportam e qu'il 
s im : t ulr*1, combien 

blâmable* -ont les parents Indlf 
s'efforcent pa* assez

ÜtS VTCSA*. - a S~£ C

* The Virgin cf 'Stamboul.9i I des V '‘Ut*
iitèr, ntialy • n tombent Ils sur I* Coin mer* «

du < or. sommai vu r " Ce d au' r - !'«**. ation qui lui oft;..
■ t Ton « e.-salt il* fair*' u, la qu il avait reçu* d adr* - 

réclame, le « eût de la v le en s. rait-ll le au Club *1* Vuhlli tt* 
diminué * 1 „i Commlsilon «lu « emitter Ontario pour d« montrer ,u'un« ré

- '.«tin UidlOcuFi- n'aug nu •• pour le 
quelle déclarait que l'annonce «tait cen-ommwtcur I* coût d au, un artt. 1* 
une méthode de v* min des mar. han Vu contraire a dit M Humble. I an

lésion dun’avoir pa* 1
> a pour « ux «b

r*
plu* X \JP»de la main ci il serait Intéressant de '« ru • «
ii leur tm niquer non seulement l'idée StAtnboul le du*

\ •
lis Turques les 
flque rvmam «

Vntv ersal J- * •

au t- gear.I* entendre dire !-•* sa, rifi, e- qu'ils
v* t * ? v,■ «. sont Impo-éa les misères qu’ils ont 

volontairement subies pour arriver fi *'** Paraît avoir »'«• île •«» av - loi»
' des avantages que procure In s* iem * 

l'Idée des dangers aux Chefs
mvstérteus* et superb* 

dont .a ptvdu tic 
VHISC1U X DT W a famous. * t

UXJka-
RUÜt * i ' ore 
quel- a exposent < eux qui négligent ou 
refusent d m, quérir l«*s connaissances

, * résultat
• i " c 1 1 •> »Aujourd but la situation générale a

changé 1,'luatructloe plus répandue a dises en augmentant leur# prix «ans nonce peut diminuer :• • ,1*
dulls la manula, tur* qui fabrique

du cinéma a '* prie pa« sans lesquelles II e**l maintenant lin 
possible ou pour le moins très pénible 
de se frayer un chemin dans la vie

produit ses effets et nous comptons augmenter leur valeur ADMISSK » : M" (TS.M T M Humble. Tag* nt de pu b T. cinq cent milles paire* «!• chaussure*parmi nos compatriotes un grand nom>
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OBLIGATIONS MUNICIPALESLa bonne renommée«F
ft à < Vi %
URS . MHS PLACEMENT#.

RendementDES PILULES ROUGES AU

Kniyriml de list rre. I»em. du Vannda 
K tempi de U lai» »ur le retenu 
Obligation* à &% échéant dan* & nue ; • •

Provlure de Québec. Obligation* à «%, échéant ***•> 
Province d'Ontario. Obligation* à H%, échéant en IM*»

*%Anémique et chétive
Avant mon mariage, j etai s 

anémique et si chétive que 
l'on aurait dit que je n'avais 
pas une goutte de sang. IVa • 
dant deux ans, ma farmi'.c ei *. 
des craintes. J'avais d V ri 
et il me restait ja.^te la toive 
de marcher. Si je m .ntu-.s 
un escalier, jetais prise de 
palpitations et obligée de v.t • 
reposer. Tous les mem! 
me faisaient mal. L n jour, 
mon médecin me von se/, i 
prendre des Pilules Rouy - s et 
ce fut ce qui me ht le plus de 
bien. Dans un an je nie sins 
fait une bonne santé que j ai 
conservée et dont je jouis en­
core aujourd'hui. — Mme Jos. 
Mercier. 211. rue Prince- 
Edouard. St-Roc h. Québec.

Faiblesse extrême

FAIBLESSE,

DOULEURS DE TOUTES SORTES

<%Accident FâcheuxDyspepsie nerveuse •%
forte grippe. Province d'Albert*.

Obligation* à ♦% échéant en VKt.
payable* A Montréal et Edmonton.....................

CITE DE MONTREAL
Obligation* A 4H% échéant INM................................

Ville de Montréal«i:*l.
Obligation* A •>%. échéant IH.it.........................................

Ville de Portal. I\ 0,
Obligations A #%. erheaul IttîtA.........................................
Nous avons aussi. A notre disposition des valeurs 

compagnies industrielles destinées h une rapide plus-value 
valeurs de $100.00 au pair peuvent aujourd'hui s'acheter de WJJW A 
ttü.iMI l'action qui. demain, vaudra le pair $100.00 et beaucoup plus

Aussi d'excellentes occasions pour échange de terrains situé* A

Après une 
alors que je m'attendais à

A l'Age de quatorze ans ma 
mère me fit prendre des Pilu­
les Rouges parce que je souf­
frais de grande faiblesse, que 
ma digestion était mauvaise, 
que j ava-1 de gros maux de 
tête, de-, gonflements, que j'é­
tais nerveuse et que je dor­
mait, peu. On appelait mon 

“dyspepsie nerveuse". 
Ma santé s'est remise com-

«%

une prochaine maternité, je i 
fus d'une faiblesse si grande 

que mon médecin désespérait 
presque de mon cas. Je tous- 

nuit et jour et les points 
m'étouffaient; aussi l'accident 

redouté arriva et me mit dans 
un état que je ne saurais dé­

Dans ma famille on

•1%

«%

«(‘lions -1-i 
Des «sais

cas !
Montréal vi Outremont

Nous acceptons, en paiement, les c ertificat» d Kniprunt le Querre 
d les debentures Municipalesplatement et je suis la petite 

mère la plus heureuse et la 
Mes deux

cnre.
s'était déjà servi des Pilules 

Rouges avec succès. Je déci­

dai moi-même d'en prendre. 

Je leur dois le retour de mes 
forces. —Mme J.-B. Chayer, 
15. rue Huron. Montréal

.

THE CANADIAN EXCHANGE Co. !
mieux portante, 
enfants sont gras et en bonne 
santé. Je fais tout mon ou­
vrage de maison sans aucune 
fatigue et si je jouis mainte­
nant d'une bonne santé je sais

RVK SI*. .1 \CQUKS, MUNI If K Al.
Téléphone Main A0)4

%»' 1
%

oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooN!
k

le dois aux Pilules vStSque je
Rouges —Mme Léo Gadoua. 
1 5. rue Remsen.Cohoes.N.-Y.

Magasins 
SAINT-JEAN, P.Q. 
TROIS-RIVIÈRES, P.Q.

Rendue très faible par 
la grippe «

Deux maladies prématu­
rées, à quelques mois d'inter­
valle seulement, m’avaient 
extrêmement aflaiblie et

X IXsFaiblesse, La gnppe espagnole dont 
je fus atteinte m’avait laissée 
avec des maux d’estomac, de 
reins, de tête et très nerveuse.

“débi-

&
Maternité redoutée

V
Quelques mois avant la 

naissance de mon dernier en- avaient jeté le désordre dan* 
tout mon système. Mauvai­
se digestion constipation, 
maux de tête, vertiges, insom­
nies, voilà ce que j’avais à 
souffrir. J’étais depuis qua 
tre mois dans cet état lorsque 
je décidai de prendre les Pi­
lules Rouges sur ' -s instan­
ces d’une voisine qui avait été

Mme ERNEST CHARETTE
faut, j'avais à peine la force Qn appeIait 
de faire un peu de mon me­

et l-s douleurs de dos et

mon cas
Les Pilules Rouges étaient le remède favori de ma mère 0. Langlois & Compagnieltté généralé." Des femmes, 

qui voyaient mon état pttoya- j et c'est elle qui me les a recommandées. Elles mont gué- 
"bie. me conseillèrent les Pilu- ne de faiblesse générale, de mauvaise circulation, de douleurs

nage
de reins m'incommodaient
beaucoup. Je perdais lap-
pétit et la faiblesse me don- les Rouges que j'ai pnses. Je internes et de toutes sortes de malaises. J avais commencé 

naît souvent mal à la tète. On suis maintenant bien portante. 1 à travailler trop jeune et la solide constitution que je parais- 
m'enseigna les Pilules Rouges gr*ce \ leurs bons etfets. sais avoir n'avait cependant pu soutenir. Aujourd'hui que
qui eurent vite augmenté mes

*l»
Aussi je les conseille à mon j'ai le moyen de me refaire rapidement des forces nouvelles u^,rjc r cç remède J'en

\ ^t’r tour comme souveraines pour par l'emploi des Pilules Rouges, je me propose bien den prcn(js depuis d eux

, V- t- Mme Fred ‘cs femmes faibles et souf- : prendre avant de me laisser abattre pour que l'anémie ne lcment ct déjà je
L mn Cap de ia Madeleine, frantes. Mme Béatrice Avard, ' m'atteigne pas.—Mme Ernest Charette. I. rue Congress, bien.—Madame M. Houle, 10.

Cohoes. N.-Y. ! rue Lévis. Québec.

Ameublements 
complets 
de Maison.

mois seu- iii me sens ii

12 Doodge. Lowell, Mass.P. Q. ■
**

Les Pilules Bouges sont en rente oh es tous les marchands de remè­
des Nous les envoyons a :#i par la poste, au Canada et aux K’.ats- 
Uma, sur reception du prix, AOc une botte, $2 50 six bottes.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE CHIMI­
QUE FRANCO-aMÉRI UNE, limitée, 274 rue St-Denis. Montréal.

CONSULTATIONS GRATUITES au No 274 rue St-Dénia. Moo- 

tr ;!. t u- 1— ; v;rs, - % *pté '.** Aimaachea. de 9 heures du matin à 8 
I.f-s î-vumee malades, qui ne peuvent venir voir notre Angle Richelieu et $aiqt-Jacques, Saint-Jeanheurt - iu .->oir 

U.: i- :: - Ni * « « .y *;r- i:m

t
it>>x^oo<xyxx>>>.>.>.oooooooooocxxxx>oooooocxx>ooooooooooooc «F*##*#*»##*********##**# 45«M#VMSPSSSSSSS*tff *$%,* + »**»** + *****+*+*+
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):--v , «s !„t nous elle nwrir- ta Ottawa 30 L»- premier discours
!*■ tv Thon. Arthur Meighen 
premier ministre, sera prunon- 

. une r'«union <l«>s électeurs du 
umt de Hastings près de Bel lev*. He,

e de» Le dtx-Jeur Pau

«l’un bureau tntoruaUo- 
lians i«« but de trou 

;x à 2.1*00,000 le femuv - 
ue U guerre a rendu x «-u- le 11 août.

Paris

Offre au Publicpolit»»!1
eraaat les d'iits 

« commis avant

prop.r d :> i.-v.myer-P™. an
COIHÎBt*lfi.inn-'S par i 

•r-i à Halifax
Mill < KIM» KM! 14-manns

: -«rad a arr­
eux

.<*••*«.> - L» f
hier que 'e hand U . 

YlP.a a f.r.-t -• ar* ae-nti *. *•* re­
tirer dat • i •• - :>r.v 
vern-meLt le '. 'tirera

M-xtquI
fia: ^ ant.-'t.

exi ept-s
de désordre

en septembre 
. • uel.er.fr.' aux Berett 
•-•id nt ‘ tutre par»:- le 

an ad a

>m GROS ET DETAIL

La meilleure occasion d’acheter des chaussures 
à des prix excessivement bas.

1 - mai- a: fran..-atse­
ta f >ttê pour te» Il

i ams se* 
Pran ii-

rM «l :s Porter, député C0LS“rv«H.-ur• iju«* beaucoup «l'.Xr"ri- 
• nt heur.-1$ d'épouser de* de 

Je moyen d'assurer un 
» de former l'orgi-

A la tt si va
«« «vit ■ - 'unit -es éîecteure dans 

-tique politique
fir.a*. outre la dis; ussiva 

attribua: • une

nforrr.'ment ^ 
charbon Elle 
e far i «a u tu 

posé à la Fran '« 
Allemagne

piqJC et que 
iltat ei 
il pr■ 1 <!•

P
avance 
fr^n *s à

\ »T:ÎF 1- HME AVSS; -L efb-
i v du r-méde du Dr * D

1 a?’h ru-.* «t reconn u- ce

h«*a
11 S xl ill XT ~I.I1 KH.Wl HIMHMM1A f aine

Spa sur
Eel-

Si vous eon*id r a valeur avec !.* prix actuel-, v mis r* >aui. r • 
que cet?*> occasion :. i jamais fit offerte au public du Jistr: • 1* Sunt-J11 , 
dans le passé

29—1
»: s .nt emparés en v. ran 55 «rx ,■ -• i- 
d‘alcool de grain - rpédié par la c.=- 1- "a.1 pa- 
tillerle Hiram Walker, de Wa jt- p :r - 
ville, à la Cie Heintz à Izarr gton 
Ce vol fut a/ o:; p - au coure *u trans­
port et 11 y a p-\ l'espoir d - r- 
rrer la liqueur iérobée.

I»\M I y IM'* I X» 11.1 IM
U" mlp- g ! ■* «rolfn- M Jackson

1- Minneapolis qui avait plaid • • ou- 
paid « i l'acou-atlou de bigamie, 

-nt i •'••r.* ondamnév h deux u:i« 
1- p-: it en 1er L* mandat d'arrêt ti­
er « -ri iu«« dans leux Jour*,

pour p-rm-ttr- fi l'inculpée de r.-?our- 
ner hux Etats-Unis

Wayno W Dunlop, qui vivait avec 
«dl- i Winnipeg a 6té libéré. On l a 
valt retenu rom me témoin dans la 
cause

pour
i irai ion doa m

a peut ■ attendre \
(> remade

abclara

père ?u vain . 
un résultat cer'ain

m.inqu1 d'apporter le soulage-

Une fu- 'uéee. 30
personnes reçurent de lé* 

zAr-s b re-, il la -ultv le l'explo-

-x H $10,000
de Chaussures

0 1
lue | •

ama s
ment. r dan-, vo’re cas ce sera

chose I.e su -As de ce remède

f»l ~ to »!!i\T~ IMR Ml I .a
1 :: •• tioinhe placé** #ur 1*? re­

fenêtre <le V-gliae catho- 
Vhlllpp** I.e yoI l'égll-

a La date lee Lections 
partial!--* n* -;~i probafc 
annon.-e -•> . «marne. 1**- n m-.-aux

nêm
r ' * merveilleux *•* si universel foe tou­

te personne aff- *ée par ce’te tnala- 
doi* a elle-même 4 *n faire

bor i d’n v 
llque B a - 

,• r-. -irh‘; <!•• chapeaux d'éven­
tails et I vitres objets que la foui ' 
en s'enfui, nt, lai--a tomber 

L'uniqu- mort fut b* résultat de la 
frayeur, la victime perdit connais 
Mince dan- la ru** et succomba i Vhô-

MUCH KH PATI TAXE r-gien:--." - r- -r 4 - par ^ w
- L’honorable Arthur changement le la franchis*Ottawa. 2i

Meigben, ne sera pa- poursuivi par à ia Jem -re — ion n • tant pas en- 
U munieip&lité d'Ottawa, pour ne pas core pr- s Tout indique qu» le J -sir 
avoir payé l'impôt n pal sur son exprimé par l'honorable Va K-uz-* 
traitement

à sacrifier, — toutes pointures, 
notre réserve.

Profitez deLE H1 1: H K I/Ilfcl 4H»H %
I \ MM Ml 111- CANADA

figurait avec King -era --ih- • et que les andi-Jat> Oklahoma 'ity. lOk.ah m i
le l'opposition Li production totale en blé de l'Ok p tal qu» tue* Instai ai après

comme devant dé

Sou nom
Ottawa. 31 I/O comte Von Alvens- 

••bvii. un Allemand résident de la 
Colombie Anglaise avant la guerre. « 
été officiellement déclaré un ennemi du 
itominlon Vne proclamation A cet ef­
fet —ra publiée dans la (îaiette offi 
ciel le lu Canada de sam <*11

On i ru> tlt que Alvensleben repré. 
tant au un danger, un remède etir *t j,. Kaoer au Canada avant la
effv are —H

ceux de plusieurs ministre.. Juges d» mini-tér:-ls
U cour Supérieure et haut# fonction- dans chaque ro tu té l* lutte la p:u* ihoraa - an non •*

qui prétendent que vit» *e fer» probablement dan# Col- paste*r ' ouïes le* espérances Elle *ur
• i » 1

auront
Ligne» régulières pour lames et messieurs 

et FUW, valant #XUO partout illlcurs.
Venez nous voir afin le vous convaincre

l'iiâllf ■ r -guliA* . x *.">>!
nalrea de l'Eta"
cette taxe est illégale peur L9M !>• rbes'»r >: l'honorable M M -'ur h - :•»-»
Premier ministre a envoyé <*m ebè- nourri mml-tre i-t Travaux Pu 000.000 1- boisseaux
qu» pour $145 75 I.ea autre* regarda- blica air» un fart adver<*.r«- en M donnés par John A
TAir»s volontaire* «.pront poVHiTll Nixon, fermier Ty» dernier membre du sid-nt lu Bureau d Etat le 1 Agri. u.-

<abmet le M-dghen à prêter serment fure 
sera le Dr Tolmie, ministre de l'A-

Il peu- r avoir des opieloas diBé-
rw vhlffr- son- ^tea sur bien de. sujet», mai» U
Whitebur-t pr— »> * lu «>P™,on. re,s‘‘Te * 1 K*' 

•ermmat'-ur de la Mère Grave pour
les V«»rs c'eut un remède ae préeeo- ,

Réparation< <!-• hin-wire* avan.-.M 
nei. etc . etc

Samrhe*. valines gant* m n. ft

SECOl'SSE BIENFAISANTE

lx>s Angeles. Californie, 29 — 
tremblement de terre d'bier fit a'ou- 
vrtr sur de terrain- appartenir " a 
la ville, deux puiu 4» pétrole Cue 
deux pu it* seront développé* par a 
rounlcipaJi'é

i t i.i rn contri i t HRiM.i i guerrej ti gn ul' jr-'i: "-’a • lan- ; ou«-.tt depuis 
•}ueiqu»- » 'tii i.n*- îz- I>r To’ ni» *.st

( u ~k i»e dissentiment LOUIS McNUlTY, Geo. SI-GERMAIN, prop.Ottawa. 29 \a nouvelle loi Conor- 
• 1 1 nul le commerce 4» : opium

demain matin li poudre de Miller pour le» vwe 
agit avec • tant d'efficacité qu'o» me

• ion* entrera -n tiguvItUrilflm- Hull» *- la Orêce. dlesentimt .r„UVe p,us 4U<une trace de vers Cm
bre prochain Par cette lot Se gouv«*r- portera • « nation* » reurder l«‘ur

142 rue Richelieu, Saint-Jean.
TEL. 84.

très drogue», pa**'*» à la l»rni*r» O. l>4‘ illf-entinv-nt entr»Parin

En face du Thuotoscope.I n KO RT MA RI MUR parasites sont détruits dans l'eato-
Nouvesu-Brunswick. 29 nesaeet ###&rs réduire signature lu (fltté > paix ■ mif „t ,IpuUza pBr i inteetln 4e (a

trent la v*nt* Illégale et la in-r- origine » trop grande extension de ^ imperceptible (5e remède aocom 
bande de drogue, iéfendue* l'occupai ,n de territoire par les

Créez -n \»le Mineur» I,»* Italiens 
affirment pje le* Crée» occupent déjà 
•inq fou m tant de territoire aux «*n 
virons 1» flmyroe que ne I*ur p»r

Saint-Jean 
Vn vi»:, tri V Henry Stewart, âgé 

I» soixante tjei7-* ans. est arrivé Ici. 
'•»Ve -'u/ ■ venant à po-d de San 

-i’-iart quitta son domi­
cile à San Diego en Février d»rni»r 
•*! *» trou v » -ur > • b-min du retour 
Il a coton -fi 1 a voyager en tant que

IIANM L 4 «4GI9TR41TR1
plit un nettoyage complet dee le tee

ne peet truever 
Rtee

OOOQOOOOOOOOOOOOOOQOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOoqooooooooooHtawa 29 !>e gouvernement ».
mène# off. :"lle:u»nt aujourd'hui à Ot
laws 1er

tins, et aucun ver 
refuge oli cette poudre opère, 
n'est plus sûr et plue désirable qee

U Kl » IX U I IDEMbatiKvinenUi fal»- dan,* U Diet-» •’ /^~VxO
yVWfajJ ^ys^vr-^/

Faites examiner 
vos yeux 

MAINTENANT

rui'.gi«traure de la province de gué 
hw. d< .<-,,11 né< «suaire* par Vabol- 
tion de la our de xe»»»n»n et en ajou

.)i ùililuôlidvüîe. 3‘) 
rident en *urv»nu

t'n sérieux a - 
ce matin à la son action —39

mettait le trait*
Orl «rnble être la raison e;*en- 

tie! 1» p-.-ir taqu-lle 1 Italie ne < onflr- 
mera pa l'entente conclu# ant*r‘eo- 
renient au sujet de* Dour.es Ile* que 
l’Italie devait céder la ' ■

”> """" »« "«• •=•« " 1. «.«M. ,» A.I. Ml
eu passant lur un <« iiafaud *e. il a
manqué le pe-l II a fait une chute d» 
quarante pied* et ■'••r,t fra< tur'• le

JtD'iu Spinning f'o »n construction
tint six Juges à la cour da ban* 1% •r:-'r -^ *4 depuis ,ri Vlin., homme Agé de seize ana

cette époque il d marché dan* le»
g*» d» la our supérieure transféré* quatre ontlnen*-, Amérique Europe. p,iur ,j.. ; ouvrage -t I<* * on
A la cour de Itenc du Roi sont les ' AM,*f ** Afrique couvrant plusd# .4.000 treœt|,re ; B embauché !>- Jeune bom

mill#* Comme :1 se trouvât* à I»n

ROBOLnommé M Lam (iron, •» «u pr-wntéIU)i et il» i cour d'appel !>•- -\i j«-

Nos prix sont 
plus bas
que ceux de Montreal

«

(TABLBTTB8)

Nettoie fintestin paresseux et 
combat 1a

notables MM Telher. Allard Gu<r • 
-i Howard pour Montréal le* bon a 
rabV-« MV Hynn et Horion poor Qu-

<lnes HMD ! ia <u?'r*- (- lata. Il fut
déporté i gu b» -• Je l"& .'en re 
'ourni a Pied h 4an Diego

n#ure

4u»- iM I RISE IH TRANSPORTi ràri»- I«a rlctiirj* a At* truimporv-e
Pol IThn » DE LIBERTE

i ITidptlal v» nt» Croix On a mandé Londres .30 -1/*? gouvernement ne
Pan.» I/e Rénai demanda hier et le tur-'- et !<•« m'dwlc» qui ont p u faiblira p>i« mur la queatUm de* prix

de* transport* par chemin «le f*-r. d ' 
rlara M Lloyd Georg*** hier soir à la 
Chambre de* Commune* Il admit «iu«- 
l‘ntl g mentation pr*»p«»s#e pèserait lour­
dement «-if u»u». malm ajouta i II 
lorsque lee eelfttre* «t le matériel at- 
fe.gneni dm# prix extraordinaire* Il 
e-l nAee»*>lre que leu prit de Iran* 
port w«il v*ot. U même marche as* en 
liant» ou NU* *.ee lir pf'a soclaut aux 
mentent

MLLE CONSERVE SES VIEUX 
AMIS ET S'EN FAIT f>E MDU- 
VEAUX —U fut un temps oti l’Huile 1- etphra'l'm* *ur :a p-il i tique ml- 4>p-».r J>- lui «mer i* u-

Servi* •• le plan rapide en ville 
Notre

MON I 1 KI’.S el reparation* tfrM.-r il. M

e
comprend I Vil ST KM KN I UKSfierVti e

Eclectnque du Dr Thomas était pee metre d«- la Krar. » en Syrie n coure 
onuue, mu i auiourd bul on In con- d un- due u - on du budge» a- ■ ordsn'

O
Cause de maux de tête, mau­
vaise digestion, manque d'ap- 
p<!*tit, torpeur du foie, etc, etc.

Ceux qui le» premier» de* crédits % U Haut» ion 1»
ses qualité» cursUtm. tyrtt M Ifiltmat 1 lara qw - p 

l'apprécies' wore comme epMflqae ; Htlque traeçalne n otait pa« une po­
et ee mém-

CASTOR IAealt partout 
•»»*. roroenu Chez J. H. RACICOT, bijoutier.

Pour Bébés et Enfant»
E* Usa» Dtf.vs Au Ofu Dt 30 Ans
Porte 1 «Mi­

re La 
tu/- 4e

temps qu'elle cossrfM !lttqu« 4* domination mal* 4» llb*rt/-
et d'lDd*peivlB»i* «|U** la l"ran «• A. E. DECHENE, opticien optemetrtst*.

190 rua Richelieu, Rt-Jean

B» ••»(* * #» Mm. «ta
rtle b>* faitmm rient amis

.'***«■ de u t'jveaui II est tnd*etaftâ# préférait la diplomatie à la *w«-rr-
»IK..O B' n r **»!< ne# U m«lU

le f OMrAONII <.MIMâ#>Ue »AN(XF »

ioon
atgnm AMf»l< AIN» iMHti. IX. nw |tO«Mtots < Mtv politique fut app-iur*.- par un 

rot» d- confiant*
que quand on a're est errrt 
m ne peut pins l'ea ooooor*>o

#mtm*

_____________________ -_________ ___ _

700031
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Certes Prefeeeleenellet M. ROMEO J. BELCOURT 
Souffre de l’estomac, du foie et 

a des rhumatismes. Les

wente, dlsent-ila, lew trolit-quart» de* 
frai* ele produe-lion. Or. tout le monde 
admet qui lew salaire» ont p.utôt des 
tendances à monter toujours davan­
tage. de sorte* que* la diminution «lu 
prix de la laine* e*et plus que contre* 
balancée par la haiieee eie*« salaires 
Il ne* faut done- guère «'attendre* à «e 
<iuei les prix baissent beaucoup pour 
ce*t.U« année

RKUMATISE PEN­
DANT CINQ ANS

Dr J. B. A. Lefebvre
MtDtllN V UK Kl.N 4 lit K

23 rue Baint-Plerre,
(

KAKNHAM.

PILULES MOROTibiu ment et chirurgie «les plus 
moderne». N*en e jewei# plu# eeuffert depute

gu il # pri# "FRUIT A TIVES I
ETIENNE QUILLET, H ltltO>\MMI

oour les Hommes 
le guérissent.

>l'n fihM-ur «le l’iauo, d’Orgue et 
d'Humuiile

(M« in lire «lu « «'iiscrvaiolre National) 
La çoiia donné* s à domicile ou h son 

Un dlo.
7 rue SuinMiiarleti

I .vu quincaillier# «*n g run -<mt très 
satisfaits ilu volume d’affaires pour 
la ville il la campagne • i dans !■> 
lignes de saison telles que les sp«'< ia 
itèe dV*ié ii les fournitures pour la 

récolte du foin II y a réellement une 
forte demande continue. I.h difficult, 
i st d’obtenir lie nouveaux upprovlsinn- 
ii< tneiils et il est difficile . i général 
de les remplai « r

Ins augmentations on' été faite- 
cette semaine -ur le» lanierne-, les 
tondeuses électriques pour . Iievaux et 
parties détac liées, les tAI. noires et 
galvanisées Les cloue en broche sont 
soute nus e t rares J\ la nouvelle base 
de $•; 40 le keg Quelques ijrie s'atten­
dent H ce que les chaînes pliantes vont 
augmenter II est trè* difficile d’obte­
nir des usine s la livraison <i> nombreu 
ses lignes de- produits manufacturés en
acier L'huile combuatlhh e-st ii un 
taux élevés et très rare Le# huiles 
d» lubrification et d'é< la'rage sont 
rares et che res. Le# sai s papier et 
li papier toil* tie sont m ausse La 
corde Manille < -t ferme e fabri­
cants sont aux prises ave augmenta­
tion d* la matière première- l.e marche 
des matériaux de rebut s. ralentit et 
les prix pe uvent baisser ; lus tard 
Les poêles sont fermes, ma:- il n’y a 
pas d'augmentation II y a -ie nouveaux 
prix pour les machines & ave r et les 
tordeurs linge Ixs écrous sont plus 
cher# Les réveille-matin -nt rares 
• i chers Kn général il > a une forte 
tendance « la hausse dtu teeaucoup 
d« lignes

<•

>*51% ilV /y.
T _ i* •iV«MAIKT-JKAW

#
j

ECOLE UE iUUSIOUE DROUIN Pour avoir 
des joues roses, un 

sourire joyeux, des 
dents blanches, un bon ap­

pétit et une excellente diges­
tion» mâchez la gomme

e
ML1

1 oh-n. X iola, X iolviietlle, Harpe, 1‘iaiio. 
-i lasses d’orrliestre « l d*en semble 
Mm« Jean Uruulu, elèle du célèbre 

harpiste < he « li ire. N. Jean llroulu, 

• Joe du tiuloniolc virtuose Muslii.

Studio- : ‘Jti.» rue M U# nls,
MOMUhAL

l’our tenue- et mudilh’U* s'adresser 
a M. le l'ruf. Jean Hroulit, au collège 
Uf St-Jeuu. Tous les mardis de tMM> 
A. M. a uilUL

V
• :

ïî VJf
MR. JOHN C. GUILOCRSON

< a>ier po«tal 11*:!, l'itrr<t.uro, \ !..
‘ J ai sou//>■ ri </,; rhumntisin' />•

• ituf ans, f l [ ai fi s, je -mif" rais telle 
ment qu'il mVIa11 impo—i Me il» me 
Iov«t s.io un aj pui.

• l 'ai essayé, -ans succès divi is 
rem. le- et mé-leeius.

1 u If It'., je ms dans une annonce 
que 'I fuit a lives purrissai: lr rW'.u 
tismr, et j>n ai pris une l- ;te qui m a 
soulagé. J’ai continué à en {. r • r.. : r* 
pendant -ix mois, et le rhuinut m« a 
disparu complètement, et ,Upun •# 
n'rn ai jamais plus souffert 

Toute personne qui désirerait m Y- 
cnre au sujet de ‘Fruit a live- ,e 
serais heureux de leurs raconter tout 
le bien que m’a fait ‘Fruit a lives’.!l

JOHN E. GCILI»! ll-< «N.
Entrepreneur et maçon. 

50c. la boite, 6 pour Y). Imite 
d’essai 25c. Che* tous les phare-»- 
ciens, ou envoyé, franc de port. ; ar 
Fniite-a Uve# Limited, Ottawa, Ont.

Sa

?

G LEYS%
1«1. I -t WM

-y

Sts bons effets sont aussi GRANDS 
que son prix est MINIME

j. E. PHÂIEUF, H.D. X"5

ax interne <1.- lTlApltal .Notre-Dame 
et <le l Hôpital Saint-Paul 

( maladies contagieuses )
su rue de Salaberrj, 

(En tare de l’Eglise Notre-Dame 
Auxlllatrii e)
Til. 338
Boite Postale 4f.7

#«

Elle satisfait le goût des friandise® 
tout en étant solutaire.smr-JKAX. 

Tel 351

1

Dr WH MONET Màchei-en après 
chaque repas•

(III Kl-IllilCN-liKüTlMTR
. * A 12 hr* * m 
] l " 6 “ pu*
f?" » .............

Ht Jean. P ti
% riONSVl.TATIOXS

y V88 IU- heltt-u
PKIKTI’RI"Je dois aux Pilules Moro de me bien porter mainte- 

J'ai bien souffert pendant deux ans de l'estomac, du mKd« pr»-< .dente, mai.- U - prêt- ;t lY-tran 
ger ont align • nt* <!• plu- d» ' mil­
lion#.

r#i Bell 382 I*-# fail# f ft i 11 « n t “ (1« .i semaine
sur le marché de la pein:u:. .-out un* 
tendance plus faillie sur 'huile de lin 
m une tendance plus fern . sur lo­

is*Dr V.J. Lçvajjçur B.C.O %nant.
foie, dr In tête et aussi du rhumatisme. J'étais bien faible 
et bien maigre ; je ne pesais que cent vingt livres ; mainte­
nant. je pèse cent soixante. Je n avais plus confiance dans 
aucun remède vu que six médecins m'avaient traité sans 
résultat. Mon frère, qui avait été guéri par les Pilules Moro, 
me les conseilla si bien que je me rendis à son désir et je fus 
surpris de I amélioration obtenue après cinq à six semaines 
de traitement. En continuant encore un peu l'emploi du 
même rernéde, je fus guéri. J'ai maintenant la charge d’un 
restaurant où les heures de travail sont longues et débili- 

Par prudence, je prends de temps en temps quel­
ques boites de Pilules Moro pour que ma santé se main­
tienne bonne."

vsi

e-------------»♦♦♦------------
VN REMEDE EFFICACE POVR 

xt-ri.i* Bien que la ba*. ,1. l'huile de j,e MAL DE 1 ETE -Les maux de 
lin ne soit pas changée, <:• - • mations

( HIRVKOIEN DENTISTE
ne rue Richelieu

Mrrmrti-

qvemrnl

Catfîflr*.

i81-Jeee Sa,Vi i
4

Savewr

Dur*
T ou four*

tête bilieux auxquels les femme» sont 
aussi sujettes que les hommes, sont 
si violents chez certaines personnes 
qu'elles tombent dans un état com­
plet de prostration L'estomac refuse 
la nourriture et'fait des efforts 
constants pour se débarrasser de la 
bile qui le met en détresse. Les Pi­
lules Végétales de Parmelee libèrent 
immédiatement cet organe de 1» bile 
qu’il contient remettant les nerfs en 
bon état et fu sant disparaître les 
maux rie tête Essayez-les— 2

favorables sont faites pour .!. grosse.- 
quantités d huile pour , son im­
médiate L'arrivée continue . d'huile 
anglaise est un grand fa- •• ir pour ré­
gulariser le prix de l’hu: ■ extraite eu 
Canada et quelques-uns .tondent ft 
voir des prix encore p i- lias Les 
stocks de grains pour le br. vage -ont. 
du on suffisants, mais la d'mande de- 
marchands et du comme: . <|. quin­
caillerie en g itérai en !.. , t, oup plus 
facile quelle n'était. Quelques lots 
importants ont été vend..- à divers 
manufacturiers et la situa ri est très 
satisfaisante au point • vue ,|f m 
broyeurs Le marché <! vernis est 
très ferme, la gomme es- :ffi< ile a se 
procurer et tout semble ndiquer une 
hausse D'une façon générale !.. mar­
ch»' de la peintur» • tranquille pour 
la saison

. V.TilGLEYS.-Sr

D! LEBLANC
DENTISTE

:«
Conserve

Fraîche-, r FA 12

^■EF-r.iranu >ia’-

BEDFORD,Que
Un bébé rose et jouffl 
comme celui-ci

*. >J Vtantes. 4

Dr UbCAiï LABttOjE
M. Roméo J. Bckourt, 84 rue Boutwell. ♦

t \-lnterne de» llùpitnux 
HH« l-liii-u et St•l'eal «le Montreal

VonauluUcm# :
Bt-Jfun. - > P m T' I 477.
1 berviMf 9 .. 11 a m . 7 a 9 p m T-'l 28 

HIER VILLE. QUE

AlSA VIF. ENTIER»
Manchester-ouest. N. H. V tMme Kirkpatrick,de Bayside.N.B. 

fut si heureuse du bien que lui fit 
I"Emulsion Olivéine. que lorsque 
son béh.é lui parut dépérir, elle 
le mit à I*

'ht v . i.-gi..: urv dans lint ■ a ni pag lit
un avocat, voulait aller dans une p« 
roi s st V .sx - •-! comme il > avait
ni.- petit t rivière traverser, deman­
da a un paysan s il pouvait dan- sa 
. ha loupe 1* t onduir» de ! autr, côté 

Au i.'ii'ic;. di la riv ;• re l'avocat de­
manda a l'habitant 

Savez-vous lire0 
I as un* -a« r. <- nnett* 
f • st un tiers de votre 

- . Sav« z-vus if r:rc
Non i. - in< • r* t m * :t«
( * -% deux M rs dt votr* vie de

mé -

HOMMES MALADES. écrivez à la Compagnie Méditatif Mon- 
qui voua indiquent We moyens de refaire vue force» et de recouvrer 
votre santé. Demandez un blanc de traitement qui vous aidera A 
donner les détail» voulu».

Les Pilule*» Moro sont en vente chez tous les marchands de n-nic 
Kilos Bunt a usai envoyée» par la poste, au Canada et aux Etat- 

Unis, sur réception du prix, 60c une boit*. $2.60 six D'iW

Toutes ls» lettres doivent ctri adressées: COMl'ACMK MKhl 
CAL* MORO, 272. rue St-Denis, Montréal.

EMULSIONSUOCTKUR J. LIFLEÜ8
%n nn in « mitt kgikn

HNÎ rii# llirliflleu
An ' ;• i; bureau «IU Dr I ass* J 

T* ii i bons m
ci.f tanm.s d» > a 91 j A M 

2 ft 4
7*9

I t " IUMU KS OLIVEINE !I-« rapp- rt «h - tia ues car .«liciiM
P ur 1. mois <li jui qui a . t.' ; ni . 
.1 Ottawa, a» eu*' me nouve . 
mi - anti» 1. 
total tie
res Institutions dura 

chiffre «le 1 ..t6f 
Mir celui du mots > 
sant un nouveau r« 
r aie - de- iuuiqui -

I • - «!• pôî -
ai"' - a II' :i«.f

MIM J» \> %
r• i". • | * T -« tr m

I" M align ' a&on da 
prêts .. •- const ut - i..

< ett« p. r . .

i ^
*

GEO. PHENIX, M O. Le Grand Rénovateur de la Santé
Gemme Mme Kirkpatrick ncui l’écrivit; "J'ai pris plu».eu*? t « . t< le? 
d Emulsicn Olivéir.e et j'en ai repenti le plus grand I 
maintenant prendre à mon bébé. I était au début maigre e: delica* 
U est aujourd’hui gras et en parfait état de santé."

L'EMULSION CLIVEÎNE est un merveilleux rénovateur oe Usante 
cur tou# les membres de la famille—jeunes et vieux. 1, refait du 
or. sang rouge—il arr.e icre la digestion et l'appétit— i! U t e les 

nerfs—et rétablit la v tablé.

Il est agréable à prendre et l'estomac le digère fadement

CRESOBENE I lion-

d dans • 
ad ten ne»

]'• r«: mollirNOOOOO ^<>000000000000^ « v • r< ■
» !i Term il« I II. |<ltnl

'll III MM M MIMII

mImDi

iêta h! ■ - f r j rr faisCommerce PasR II\IN i JM un s 
■

4 • r?1 ( (CAPSULES) d I ne < nm : I ii •>C-C OOOOOOO OOOOOOvK?JC * Itotal •. i tin •
êloigr.. :u r*
• tohre d< l'an-

• • <•* n • tai -
tandis que les 

it une aligne !.•
• demi -tir . • \

•• 11'4 n ! ! ■ t -

coup iLE MME uE MONTREALComposée» d<. produits bal-Têlêphone ?!*I'. 1 ■ JY a 191 t . habt-r j i
•"•tabH au mm? 

in'* tit rnivre la <lif 
>•* 19 mili.oi - on 

tfrc- .{•

I'Dr. ARTHUR VUU, B.J.V. uni If*, i :
Bamiques, antiseptiques, vola-

f r

t : '
tils.lrs C APSULES CRI -tti un n > i n iti> uiw

Huv<« sHMir du Dr Grothê 
?t !•!» . du Marché 

1 -61. n , lit» vt Mrtirgn- •!« • ; lu» 
Moderne»

Attention» spèciale» aux ch* 
• a ;X ■ « couru r

RAPF LLÜ-VOUS quil Uat lr.wr.er pour eue i*oa veu»donne de Imu».. r. ( ir 
ie< rt r,e pee atcer lu ce pi*p»rat|oo« • milsiree dont on pourra leu» c?i « g elle 
fM r'ewju luui bon: e Er. vente «1er.» le# pharmacie» el le» mage,.ne.

I X! PI» N i XI !«•> >juin a­
la t Ion d* 14 nillliii 
•îu mois pr-çêdinr 
pour '«-s douze nu 

I n»' 'ixmî.utni
'ions du tir <|. p. ,t demand.

- <st il. 'O ie nu - der 
ion de 14 mil 
dan# es su- 

i anadienr •
. étranger donnent . : - dée de - xp.it

SOHI N! imprègnent de*
le*11r s bienfaisantes

Su Hi-fifail saillant du mart hv
'

- ri.

: I Jl'AN
Ne: 1 
K h ’ t i

a H» Pztp*are pu Fr&sier, Thcrntcn & Ce. Limited, CoekaKire Quevapeurs 
tout l’appairil respiratoire, 
par où s'intioduisent les ma­
ladies des jxmrnons, et s'env

ri(1... il« uatvli <l<‘ tu urn «:<
. < ' la d* mande 
frigorifique* lo-

u f6 •1 • • - > t M J «*r«! il?aux Ktnii i'rr.i
, rè> ii. •1 - ir !• • • i»tr* i r ?

aux ont fait monter b- t ri\ d« »e
maint 14» grande demand. ""da de mal.

nier eu une angine?

au

i'. BRASSARD,
ploient avantageusement con­
tre les maux

l'emmagasinai;* d» ? <* uts a « au:■

un** augmentation sur • produit
tr.> mauvais. >ur la ‘ urî‘*,ps de* hanqu*

IS < »m i re
.. i - Ju- que» ’ artler

MIM-Jl X> Que. 
ft a I are Ilf. I. Q. chaque mercredi. 

ltfpv«ltalrc du grel de 
J. t . K. Iremhlaj.

«-n- .-t 1. - iiépôt? AUTOMOBILE DODGE BROS.de GORGE, 
LARYNGITES, LES 
TOUX CHRONIQUES 
OU AIGUES, les BRON­
CHITES et la GRIPPE.

1 UM'ftuà La vê< lie h êt«
de 1 t Vt cette saison H par suit»tri: j*m

il \ a un* augmentât ion dan- I* prix 
du »numon de La p 
. t . lait et le haddock La truti» <!« ?

-u n | n- • dan- «' phèn ( «r •. - 
institutions

D un autre rôt- 
matid. au < anadt* « 
de juin une dimitn • 
million- sur le- .

ainsi qu« sur
Universellement connu comme la meilleure machine manufacturée 

pnur moins de $3.000. Comme preuve convainquante
prêt- A «I. 

subi au mes 
de près <1, 4 

• s ii« la i • r .

» fui. V.‘> HêslCi nce, :«iO 
Fturie. 10 me SI J.iv,u« f

KfHd» i « • . f fl rue St la, quel

Vu trisia, a également augment* 
ion Mppri»x istonnvment <1* f * (au arn 

. *•« i.tlnuellvnivnt d* la vAt« «" >Ayez une Ixxite de CAP- 
SVU S CRI SOBENE
avec x ou s, c’eut une bonne 
mesure de precaution à pren­
dre.

Armand Bro^eau, l.« prix de? viande? fraîche1*. - 
.? . t fun • • - « ont Inut ,i « tr« ft ru 

litmndv demande II u'y 
hnngt in ni dans U

<!• rit a •

DE SI VIVES DOULEURS 
QU'ELLE RESTA AU LIT

DemandezHe à tout 
Propriétaire d’un “Dodge”

MH uni I I t UflMIftMIBI
1 J KAN. I' U m

prix nupn- do
hln>rt« ttmt ou du Mw-rtc.ix wtt«

GREGOIRE GVlLLkT, 1 ri\ du fron.agi n a pa# 
il , ' ft-T'c p"iir U- m

; . . i , i.. ; i • i • . I

tie? pour le fromag* • •.»»i Indiqu 
11,1 grand, demande « t un march 
• r. •• i m, |HM«r l'avenir

mm* I.e
Mil 4IKI I'm H vraie U holi» en Mlr.

rè- n.•i- H « Ilf : tout II » ■ . . il .1,1. .1 pef k 
«►«>• 1»
Wll'hM m rw

A»»ni*nr«- 
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1 If- « If.

La Jeune Mr.dôme Freer. * 
eut une vit i ”:-eurv - 
jusqu au joui ai élit rr.i 
du Compost \ * ‘V î. 1 dr 

Lydia F. F., ivliam.

C «.mi «t< » tli. i M -l I I x i Rf 
Irn • Mi.nl. «• ou aux mécaniciens non intéressés.

N’écoutez pas seulement les belles paroles d un vendeur.

Axant de taire votre choix txnn l'achat d’un automobile, soyez con­
vaincu. tenseignements pris, qui nous achetez le meiüeui

♦
ihkhviu >TH 44 Publications de " La Revue 

Hebdomadaire en 1. 1 \l'l W \l H vDeniers & Regni'r.
avocats n nom vv. m «

■ i'-i lu « illrvutêtit b au 
n moment ia hit is* v qui s est
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F'.udi 14: . IVsMettr. l'fi.l choisissant 
un Automobile

Ier» |
til kl » IV III . en Dodge Bros.T i fw n

I t plu»
I \llii n ;, « in);# i ri. lialiu-mcnt in 

hr iqu«' * - ■ • .4 la « ii « ri-iii luiijur , , •
» 1 H.iam tin.

Stanislas Poulin.C. #, ». I «Y Vy.'in 1 
au Je n'ai plu# <lv «i u fv

m nt as .7 j. . ! U t'

J'en l
• t m«' • j

.. mriii

lu 7t.
nue h situation n « si pas 

nuit la nv nn- pour U i at-sila que b- 
l !«i‘ Vni- p*i«'< que lv» prix r vtit

* Il t. 11. I.
*4 IM % T. je nV«1 A HKVr» HKimOMAhAiRK pu 

l 'f rhaqut mnnf« claquant»-drui nu 
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dire lft valeur de vingt « lliq volume?
it «vi, terre toil tr, nt«* volume?
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s*lnl-Jrwn. I*. Q. Je tien' .1
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À plus '

\'\TOt 1T.
A

P A. Chassé, C. R. auxqm 
n la frontière Livraison immediate, et vous épargnerez I U p.c. 

Venez me von noui tous renseignements.
» . . i a A\. N . H n, i* t. 
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î« !>Jacques Cartier.
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Représentant exclusif des autos Dodge Bros, et bord.
Telephone 4M*I* rifles Ion la plupart dee hom quart d«-e d.pen**- qu Vntrtine I* I •

puiequ'll (*ulil me Jerque* « writer
SAINT »! AN. WVK.
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8AINT-JRAN. P Q.. 5 AOUT. IM# 4LE CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIEN«

Distribution Solennelle des Prix
AV COLLÈGE DE SAINT-JEAN, 

le 17 juin 1920.

Prix Ordinaires et Mentions Honorables
(Suite)

ELLE SOUFFRIT 
PENDANT 

15 ANNEES

OMTM o’affaire» jpiES TABLETTES NE 
V. MOREAU SONT PAS D'ASPIRINE i \

Photograpàle moderne
il RUE SAINT JACQUKS

Boite 808 Saint-Jean, Que &** # véritable» »ont celle» p«ir.
Uni la “ Croix Itayer."

OU TOUT
Préparez-vous à faire un 
beau voyage à QuébecAvant de prendre du Tanlac. 

elle ne pouvait même pas 
coudre, à cause du rhuma­
tisme.

t'LAÜSK DK KHKTOKUIVK
PRIX:Joseph Lambert A PRIX DK Sl'tVKS 

Maurice Demers. 
Clôophas Smith, 

Alm6 Ségutti

PRIX DK DISTINCTION
Fernand Hébert.SAVOIR du 2 au 11 Sept. 1920I iirehaid de fois cl Ihirboi

[S- I:tO r'ieTéléphone 517
R:Coin St-ThmnM. At .lean

M KNTIONS HONOR A HLKS :
. . .Charles Attiré l^euneux. Maurice De 

mers, Fernand Hébert.
. . .Cléopha* Smith, Fernand Hébert. Ar­

mand Goyette.
. . Fernand Hébert. Maurice Deniers. 

Cléophas Smith.
Fernand Hébert

Donnez imu> uni première commande 
et vou- aun-z >•>!». " Certes Je suis convaincue que le 

Taillai- est le médicament incompa­
rable pour celles qui souffrent. U 
m'a fait tant de bh n que je cru'» de 
mon devoir de le dire à toutes les per­
sonnes qui souffrent" déclara récem­
ment Mme .1 \V Jarvis, au représvn 
tant spécial du Tanlav, au cours d’une 
conversation peu tant laquelle elle re­
lata son rétablissement. Madame Jar 
us demeure il Montréal, rue Avlwin.
No "»

" Pendant quinze uns il ne se passa 
pas un jour pendant lequel Je n'eus 
pas une atroce douleur dans les reins 
i Vite douleur, je ne me le dissimulais 
pas, provenait du mauvais fonctionne­
ment de mon rein J’avais constam­
ment la sensation d'une brûlure lente 
et de temps à autre comme un coup 
d'aiguille me pénétrant profondément 
dans les chairs. Il arriva que je m'é­
puisai et que je perdis presque com­
plètement l'appétit. Très souvent J’a­
vais de si atroces migraines quelles 
m'aveuglaient presque complètement. 
Mon sang n'était pas bon. car j'avais 
presque toujours le corps couvert d'é­
ruptions. J'avais dans les doigts de 
telles douleurs de rhumatismes que 
je ne pouvais ni coudre ni faire mon 
ménage

“Je vis dans les Journaux que le 
Tanlac avait fall beaucoup de bien 
A un grand nombre de p< rsoimos. 
Je me décidai de faire l'expérience 
et de me rendre compte s'il m'en 
ferait autant à moi-même qu'aux 
autres. Je dois dire que lu façon 
dont il me débarrassa de mes dou­
leurs me laissa stupéfaite, tant elle 
fut & la fois rapide et radicale Tout 
d'abord. Je retrouvai un appétit que 
Je n'avais plus depuis bien des années. 
Alors mon sang se purifia et Us érup­
tions disparurent rapidement Je ne 
sais plus ce que c'est que le mal de 
tête et mon rein ne me fait plus souf­
frir I/enflure de mes doigts a dis­
paru et je suis si forte que Je peux 
faire tout mon travail h la maisan 
sans la moindre fatigue Je souhaite

celles qui souffrent comme J'ai 
-ouffert de prendre du Tanlac. Elles 
constateront qu'il leur f» ra autant de 
bien qu'à moi-même "

l e Tanlac est en tente à Saint-Jean, 
chez M. irinund Bourgeois, et dans 
eliaqite tille, a la prinelpale pharma-

Instruction religieuse
a i."occasion orSi vous ne voyez pas la " Croix 

Bayer" sur tes tablettes, ce n'est pa-* 
de l'aspirine que Ton vous sert mais 
seulement une imitation acide.

La "Croix Bayer " est le seul In­
dice de la véritable aspirine prescrite 
par les médecins depuis plus de dix 
neuf ans et qui a fait tant de bien k 
d«-s millions souffrant de maux le 
tête, de névralgie, de rhume, de rhu­
matisme, de lumbago, de m-f rite et Je 
douleurs en général, l'aite au Canal» 

Eu étuis en ferhlam- de 12 tablet 
tes. On peut se procurer de plus gro- 
puquet.s " Bayer en pharmacie

Aspirine est la ...arque de co-tmi'T » 
ienregistrée au Canada) de Bayer 
Manufacture of Monoaciticiacidester 
of Sallcyllvaeid

Quoiqu'il soit bien connu que " As­
pirine ' signifié de fabrication Bayer 
pour protéger le public contre le» 
Imitations, les Tablette.- le Bay 'r 
Company Ud.. seront frappées à !i 
marque le commerce générale. » 
" Croix Bayer "

Langue françaiseJ. A. BOULAIS PLUS GRAND EVENEMENT 
ANNUEL DE LA PROVINCEMARCHAMI Langue latine . .

Botte Costale :t8
Suint-Jean

Téléphone 447 
44 rue Saint-Jacques
Agent pour les Bicycle*

‘•Cleveland Columbia"

Maurice Humera.Langue grecque

['EXPOSITION 
PROVINCIALE DE QUEBEC

Cléophas Smith.
. . Armand Goyet te. Fernand Hébert, 

Demers, Georges-Aimé Mo
Langue anglaise . .

M iiirii e 
raisALBERT PERRIER Histoire . ontvmporalne X- du 

Canada .............................. Albert Dion, Fernand Hébert, Aimé 
Séguin, Armand Goyette. Charles- 
André Lemieux.

. Fernand Hébert, 
mieux

.Aimé Séguin, Kern » mi Hébert, Cléo­
phas Smith

. Cléophas Smith, A • n Dion. Fernand 
H bert. Charles-Audi Lemieux

BOI T II Kit
Boeuf de l‘Ouv»1 et Canadien 

Beurre, oeufs palates conserve». 
Il rue SI Charles,

qui procure 1rs jours les 

plus heureux de 1 année.
harles-André Le-M ••moire

MIM.JI VNTéléphone Ô4 1
M CEO. MORISSET,G onn trie M JOS. A. C OLLIER.M JOS. PIC ARD.

SerteUwer<#ii4enl
J. H. ROCHON Z mlogie

NETEPICERIE GENERAI K 
Satisfaction iraranllc.

S6 rue Grain ' Telephone Kti NQUV6116S Ü6 lâ CBlUpâQIIB
CLASSE UE BELLES-LETTRES

PRIX
»

PRIX DK st'CCES f,vi •L.fÊ.P? I||5ilsïPRIX DE DISTINCTION 
Roméo Lauzon.( Suite de la Rlème pag#

PHILIPPE IttAlllOUX. Léo Surprenant, 
Paul Raeicot, 

Albert Glngraa

»George» Marlen. 
Alphonse Bernier. 

Jean Lequln.

MINT SI BtSTII N

EPICERIE GENERALE
Fruit», légume». Jambon et provisions 

:<9 RUE SAINT-CHARLES 
Téléphone 490

Mme Ed. Paquet, née Antoinette 
La no uv, a donne le j"ur a un fils Oh» » 

SAINT-JEAN Parrain et marraine. M et Mm** Economisez
de 15% à 25 %

MENTIONS HONORABLES:
. Roméo I.auzqp, livorges Marten, Al­
phonse Bernier, Jeun Lequln.
Roméo Lauzon, George» Marien.

. . Roméo I-auzon, G "rges Marien. Al­
phonse Bernier.
Uonv>o Lauzon, Georges Marten. Al­
phonse Bernier, I-

.Georges Marien, Roméo Lauzon. Al­
phonse Bernier.

.Jean L. quin. Geor--s Marten, Roméo 
Lauzon Alphonse Hernler, Georges 
Raclcot.
Rom-n Lauzon, Ge.vges Marien. Al­
phonse Bernier. .1 -un Lequln, Albert 
Qlngras Léo Sur; : • .mt. Paul Racl-

Inetructlon religieuse

Oltva lairivière L'enfant a été baptls - 
pur son oncle M. l'abbé Léo Lanoue 

Mme Arcade Fournier, née Laun 
La noue, aussi un fils. Parrain et mar­
raine. M. et Mme Henri Lanoue. 
grands-parents de l'enfant.

M ft Mme Aldél Lanoue. le 
Sweetshurg sont i liez des parent - 
ainsi que M Georges Ferland. 1- 
Salut X i ha n s. Vermont

--------- »»»♦-------------
MIM'I-MBIM

langue française 
Langue latineValentin Poirier
Langue grecqueEPICIER ET BOI CHE R 

Spéciale: Boeuf de l’Ouest 
Angle Jacques-Cartier et St-Oharles, 
Téléphone 161

Surprenant.

Langue anglaise
Eu achetant vos complets (habits) chez ! Hévey, vous faites des 

épargnés considérables
Venez vous eu convaincre par vou.:-mémes eu visitant notre ma

SAINT-JEAN 8Mathématiques

ARJEJIE MOREAU gasln d‘
HABITS CONFECTIONNÉS SPÉCIALEMENTHistoire

EPICERIE ET VINS RE CHOIX 
181 rue Richelieu

#Aux magasins fashionables de
Téléphone 46 

Lee commandes par téléphone sont 
remplies ave ' soin et promptitude

Le JS courant, s éteignait paislbl- 
ment Mme l-onis Lamarre née Zoé 
Sa varie, à l'âge de 92 ans. ("était la 
personne la plus âgée de notre 1-u a- 
llt. Elle lai->c pour pleurer sa perte 
quatre fils et l fille- Ses funérailles 
eurent lieu vendredi dernier, au mi­
lieu d'un grand nombre de parents -v. 
d amis Nos sympathies à la famille 

Mmes V Caquette et L Sas»e- 
vi.le. des Etats-Unis, ainsi que Mm* 
Roy Saint-Jean. a tu-lletivv
eu visite chez M Aid- i Breault 

--Mlles L. et < ' Tourigny. d.- Cl

I. H EVE Yeot.
■Roméo Lauzon. G- "ges Marien. Al­

phonse Bernier. I. Surprenant, Jean 
Lequin, Albert Gingras 

. . Roméo Lauzon. G s Marien. Al­
phonse Bernier, .1 . Lequin. Georges
Ravi. ot. Léo Surpr mt.
Albert (îlngraa, J i Lequin, Georges 
Marien. Paul Rac

M -m nre
de. IO.-»- IU7 ruv Itivlivlivn. r

*■

Botanique La Machine Agricole Nationale, limitée,
Montmugny, Que.

Sachons nous connaître !
A nos produits nationaux,

donnons la première place :

l.l XroMTioX IO *111 KKItOOkt
MORES. DERNIERE* CREATIONS 
Emmagasinage des fourrures, etc,

16 et 18 rue Saint-Jacques. 
Téléphone

M I K l’outré, directeur et g. rant 
du service de publicité la compa­
gnie d exposition d- Shcrhroke émit 
de passage en cette ville, hier, en vi­
site chez sa tnére. Mme veuve Edouard 
l’outré II invite cordialement ses con- 

a visiter l'exposition qui

Li Loi pour tous". .
SAINT-JEAN

CL4S.SE RE VKRSim ATI»*
PRIX:

PRIX DE SUCCES 
Adrien Tremblay,

MENTIONS HONORABLES
. .Edgar Claudette Adrien Tremblay 

. . .Adrien Trembi 
. . . Adrien Trembii 

. . Adrien Tremb «:
.Jean D-mers 

. . . Adrien Trend* r

Mme M. J. CH AG NO N
CHAPEAUX ET GARNITURES.

Dernière* modes de Pari*.
Marchandise*» sèche* et étoffes à robe» pUjs quelques <. tualn*■ h* z leur 

SAINT-JEAN

CltOX <‘US
sera tenue ;X Sherbrooke, du 28 aoû»«lsvllle. qui étaient eu promenade I-
iu 4 septembre et qui sera la plus 
considérable ,‘t 'a p'”s belle de toutes 
• ••! ,*- tenues jusqu’ici chez la It-tn- 
des ( .nitons de l'Est M l'outre sim 
zère qu’on prenne se va. anv •- à cet­
te époque afin de ne pas manquer 
!’• xposition à laquelle prendront part 

■ ! - -xposat.ts de fou , les coins le la 
p: ovine- Une somme d- $20, mu sera 
distribuée en prix Au nombre des 
diverses attractions, on voit au pro- 

I car ses de chevaux pour

104 rue Richelieu Instruction religieuse 
Langue française. . 
Langue latine. . . . 
I-angue grecque. . . 
Langu- anglaise . . 
Mémoire .... 
Mathématiques. . .

de. X' l’abbé Tourigny, sont retour 
nées dans leur famille, enchantées de

l BESSETTE 4 FUS
marchandise* sèche*. kl et Mme K Martel, le Farnham 

t .,“itr -s jours derniers parmi nou-

Ils valent bien le- autres; Ils coûtent moins cher;
Ils gardent nu pays scs capitaux ; Ils font vitre nos ouvriers;

Ils enrichissent nos centres agricole; IL t’ont la prospérité de nos ville-. 
IL garantissent notre Indep* mlance.

Préférons le# Nôtres !
Notre grande industrie m-mlLirgiqu' , t m-'-anH-i........ . p; t

►

c%

K pire rie et 
Chaussure. Tapisserie, t intent, etc. 

Spécialité; 1,raines de semence.
: ■ ■ '

Même Aven :

. Adrien Pois- r Jean Moreau,
Edgar G.ui 1 -

F^llx Racicot

—— 0-0-0 " 1 *
>OIRK.BXWI HI "I XMtRIHM viréDépôt d« ira? O line

IBERVILLE
Adrien Tremb 
Gaétan Klrkla 

. . .Adrien Tr->mh 
. . . Roland A-ch.i 

Gaétan K:rk! - 
. . . X-lrien Tr-mb

Demandez le magnifique MOT Kl K X GAZOLINK "NATION XL
"NATION V

nous.
perfectionné

qui su*- 
PIQUESde nos ateliers, ainsi que le» HACHES 

CANT HOOKS et autr-s OUTILS \ MAIN fa lu quès , he/
Achetez notre AURA. HE PATATES " NATIONAL 

votre prochaine récolte
Achet'-z nos charrues, le - meilleures qui existent.

•l'automne
IDMKU/.MUs Vu*» MdniXMHs l»’|Nv| Kl X| \ \ , s \|( t ,,HID »

marqmXprès un»* : ligue et ruelle ma. t- 
dé, -de Léo Poirier, fils d 

Mme Vve Oliva Poirier, à 1 âge de -, 
Sun servi- -• a eu lieu ce matin

Histoire
di. mit Anlr< Laî’.eur,salon ne modes ■; pot: *. •

•les l- -tirs.- - au total le $$.000: des en­
volées en aér-iplan* ,1-. concerts par 
les fanfares. et< , e'c

po-tr vit., laboura• « r. *: pour tous ",
la défunt laisse pour le pleurer, outre 
sa mère, un frère et une soeur. Nous 
offrons nos sym path les à la famille - 
deuil.

r
MILL V. rOULiN

1% rue Richelieu 
Téléphone 416

I l. X^t DT *X M XXI
PRIX -E SUCCES 

Ha u Trudeau
G s LangloH

.X L'Ecuyer
Ma . e Prévus 
L-- iaa Leblre 

MENTIONS HOXORABL1 - 
. . . Dami-n Tru-i *a ;
. . . Damien Tru 1 t ..
. . . Lucien X'iau 
. . . Léo u id a a Le b.:

Damien Tru-l Lucien Vtau
. . .Georges La:..: ns. Morand Nantel, 

Maurice Prév Lucien X'iau 
. . . . Lucien Viau

. Lu- i n Viau. A t red L’Ecuyer. Damien 
Trudeau. L . las Leblre. Armani 
Bergevin, Georges Langlois.
Damien Tru-l vi, Morand Nantel

(A SUIVRE.)

Tout le monde profilera d'une vf- 
cette exposition mais personne 

plus que ceux qui y installeront des 
exhibit; A nos industriels de s'v in­
téresser

>X!> Tl K x\ PRIX DE DISTINCTION 
Lucien Viau La Machine Agricole Nationale

Limitée, MONTMAGNY.
— Lundi matin avait lieu L- servi, 

anniversaire de M J os Bouchard
i ’>-t le R-v l’Are Gauthier, de High -

1J. H. Perrier
«.ro» et il* tail ,-nte jui «.hanta servi • »

i rompu g o de M ahb*"- I.uros.-. rom*
kpiciek SOUMISSIONS DEMANDEESAssortiment complet en pi trie
Provisions et légume», Oeul's et beurre ........ lia r.* -t > atd>- bmi.e »ji

hard, fils du défunt, comme soua-dia-

Instru lion religieuse 
Langue française 
Langue latine. . . 
Langue grecque . 
Langue anglaise . 
Mathématiques. .

Telephone 207.
Cultivateurs faites connaître vos pr x 

Coin De Salaberry et Saint-Paul.
Téléphone 76. SAINT-JEAN. •••:* •: -J «mis assistaient au -erv •• La Cie de Liqueurs Richelieu

VENDEURS AUTORISES

v-t» Une foule considérable de pâ­ lies soumissions cachetées ot adres­
sées au soussigné, pour la vonstru. 
tlon d'un pont, en béton armé ave, 
poutres métalliques, sur le ruisseau 
Huzen. dans le chemin du 3U>mt- rang, 
••n la paroisse do Suint Athanase. rom- 
l d'Iberville sous In juridiction du 
conseil municipal suivant les plans o* 
devis déposés au bureau du soussigné, 
ci' la ville d'Iberville ou tout Inté­
ressé peut en prendre communication 
seront reçues jusqu'au vingt août cou­
rant à quatre heures I*. M

Les garanties nécessaires seront ext 
gées.

Le conseil municipal ne s'engage i 
accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

Donné fi Iberville, ce trois août mil 
neuf cent vingt

e

M -u Mme Modeste Gama< he 
ainsi que M Oscar Surprenant, d- !a 
Banque d'Hoche'aga, sont le retour 
l'un voyage tie quinze jours aux K- 
tats-Unis

M et Mme Alphonse Davignon 
des Etats-Unis, accompagné# de leur 

SAINT-JEAN, fille, sont en visite |x,ur quelques 
temps chez M Adélard Davignon, leur 
parent. ~

M et Mme Jus Poirier, de Mont- ^ 

réal. ont passé le dimanche chez M 
SAINI-JEAN \dolphe Poirier

J B. HEBERT
Hiflloir
Mémoire Vins, Liqueurs et Alcool pur.

Cognac. Whisky écossais et canadien. 
Gin et Vins importés,

aux plus bas prix.

BIJOlTlKR
Spécialité: cadeaux de noces et 

d'anniversaires.
S0 rue Richelieu. Sviem -4

Téléphone 313
»

J. G H Lasnier.
33 ue Salnt-Charlee MINISTERE />/:> l>OI \ \E> 

et nr HEVEsr hE i:isri.i:n ' 59 rue Richelieulel Bell : Ne. 9
M et Mme xlemiade Dussault.i olte postale 46

Eucanteur licencié pour le district leur fils. Alvarés et leur fill- Mlle 
Promptitude et eatlsfac- Marla_ ,ont ,tilé# a Knowlton. rendre

P CONTANT.
Secrétaire-Trésorier SAINT-JEANAVISd'Ibi-rvl le 

tlon assurées. visite à M Josaphat Dussault
- Mlle Eveline Paradis et son frère 

Rouiéo. de Montréal, apres avoir pas 
sé quelque temps en visite < h-z M 
Louis Bonn-au. -ont retournés \

Aux Manufacturiers. Fournisseurs 
et Détaillant# Exposition de ValleufieldMARY BOURADA

Fruits. Crénie ii la glace a la Vi> 
aille, amendes, fraises et chocolats. 
Livraison dans toutes les parties de Munir.-a

^ VIS est par 1.» présent donné i to .- l*»s lût A
l'*s Rapports, •iceompa.ntéH de- remises de fax-s 

<1 Accise et sur le Lux»-, doivent être laits comme suit, au 
l'er ept"ur local du Revenu de 1 Intérieur qui fournira 
toutes les informations désirées.

Los Rapports sur la Taie sur 1- Luxe, doivent être 
laits les premier|et quinzième jours de chaque mois.

Les Rapports sur la Taxe sur la bijouterie. Taxe des 
Manufacturiers, Taxes sur les Vente- ue doivent pas être 
faits apres le dernier jour du mois qui suit le mois pour 
lequ-1 Rapport est fait

Les Rapport# sur les Arrérages do Taxes doivent être 
faits sans retard, autrement la pénal,A édictée par la loi, 
sera mise à effet.

quereine*

1h ville. Gros et détail. Bonbons et 
chocolat*, etc.
4S rue Richelieu

et Mme F Balllargoon, de 
Farnham. ave, leurs enfants ainsi pie 
Mlle L Berthiaume. de Manchester, 
ont passé la semaine chez M O Bol-

SAINT-JEAN

17, 18, 19, 20 AOUT, 1920.
$20,000.00 EN PRIX.

vin
Remarqué# parmi le- étranger» 

en notre localité: M et Mme Raoul 
Bonneau M et Mme S Poulin, «le 
Marie , ill- sin -i que M Ix>uis Bon­
neau. de retour «l'un voyage de quel­
que» jour - (t Vergenne.*. Vermom 

— M et Mme (do< teuri Sénésac. le 
New-Bedford. Mas* . passent la se­
maine chez M Pau: Sénésac père

Mlle Flora La bonté et son frère

!)• ,urW I- (.(IDF DK
-, . r i ••ovu> • iy.it. Z

l u t us» [Al , - u 
tL INVENTEUR

■AII0N * MARION. 164 r., OairiwW. MNiral 
# tll r» F. N. W-. *.Aa«H D C.. USA

L’un des plus grands évènements agricoles
de la province.

Tél. 262

ARCADE THUOT.
Marchand de bols de adage de tonte* Johnny de New-York, sont pour quel-

sort**. Papier pour bâtisse*.
Charbon anthracite et bitumineux, W-hr. leur «ant- 

charbon de forge. Bols de chauf­
fage, franc et mon, etc.

PLACE OC MARCHE,
EOIRNAIHK A EAC CH A VUE ET 

ENGIN AUTOMATIQUE (33 forces),
TOUT NEVE, A VENDRE.

que le temps en vt*lte chez Mlle Jane ê

M K u gène Plante, de Montréal, 
était en visite chez son frère. M Al- 
pon<e Plante, ces Jours derniers

Romiaierit visite à >1 Joseph Du­
quette, dans le courant «le la semaine 
M H. DuquHete. de Saint-Al ban s et 
sa petite famille; M Bernant Noël, de 
la Banque Nationale, et sa soeur Irè­
ne Mlle* Antoinette Larivière et Béa-

2 ASCENSIONS EN BALLON2 AEROPLANES
Attractions de tous genres, le jour et le soir.

Courses de chevaux • $5,000. en bourse.

#
IBEHVU.I.E s

Par ordre du

Ministère des DOUAMES et du REVENU DE L’INTÉRIEUR,
A. P. CHARTIER. «

I.K NOTAIRE: T. IIKAHHAItn
Percepteur du Revenu de l’Intérieur,8t-Hyarinthe,Qué.

Offre à fcadrci
Dan- IndivisionMatik llyiv-inUie «mtvompn- !«•• non liée «le -aitif M yteini lu­

it->;ivj|l«-, llug'-i Rirlielieu, V«-r In n. Yaimwka 4 lint-Jeaft Iberville 
; i., Nicole* SapMTvtlle Mcgantic Drummond et %rthaba#km * S

l.a propriété de Demoiselle La- trite Noël, de Montréal
Mlle Ant larivière, après un sé 

jour de leux semaines à Notre-Dame, 
e*t retournée dans la Métropole

m
liberté, No. «. rue Duchesne, cité de 
Saint-Jean. Pour cette dernière pro­
priété. s'adresser à Mlle Laltberté oa 
A M le notaire Brassard

■■ »4 - JOURS - 4 Venez en foule. >►
|

It

gREVETS

i iu
 ni
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i .LE CANADA-FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIENSAINT-JEAN. P Q. 6 AOUT. 112»

IHM TM R JUC. T4H8KINVITES A PARTISN. RONEO TANGUAT les 15 Jours ou à lui payer $5.000. à
litre de dommages-compensations. 

Comme la cause est rapportahle lePap-SagNouvelles de Saint-Jean M le Dr J C Tassé et sa famille.la» troupe «le Gypsies «|ui était < am-Diinaiiche prochain, au terrain de
l'Kpoaltloo, le club «le Italie au camp 4 a(,iU courant, le ce a sell auto- pée dans un champ sur le côté sur de la de Worcester. Maas. étaient de passa­
de Terrebonne viendra se mesurer ^jtre j <’arti„r avocat de la cité, voie ferree. la hauteur de la rue ge a Iberville. dimanche dernier, eu

Marchand, a reçu ordre des autorités rout e p tur Saint-Gabriel de Brandon.
NOTES SOCIALES NAISSANCES (TABLETTES)

CONTRE LA
( avec le club Salut-Jean. Lee visiteurs & comparaître en défi use. 

seront accompagnés de la fanfare de
Terrebonne qui donnera un concer. priétalres d'immeuble* 
sur le terrain de Jeu. à 2 heures de l'hamplain. demandant que ladite rue 
l'après-mldl. la partie de balle ne de- a0n pavée en béton *-t bitume. Cette 
vaut commencer qu'à 3 heures prôcl- requête est accordée et le conseil y 
ses. La fanfare sera sous la direction fera qroit aussitôt qu'on aura égale - 
de M. Roméo Tanguay très avantsgeu- ment fait droit aux requêtes pour les 
sentent connu Ici pour avoir dirigé ruu# mchelleu et Saint-Jacques, allen - 
autrefois la fanfare du 87e Grenadier
Guards qui était en entrainement aux ,jallh l'ordre le leur présentation 
casernea militaires locales. On se sou

Le 1 aotlt courant, en l'église deM. et Mme Georges 1avole, de 
Cohoes. N. Y., sont en visite pour quel Notre-Dame Auilllairlce, a été bapil-

Lu une requête <le la part des pro- civiques, de déguerpir au plus vite. Les visiteurs passeront une quinzaine 
de la rue ses membres étant considérés comme au pay* 

indésirables.DYSPEPSIEque# Jour chez M et Mme Walter Gl- sée Marle-CAvllt-Yvonne, enfant de
Kmlle Provost et de Marguerite Fo-

---------- ♦♦♦♦----------
O.N I»F.**IaMiE une servante pour 

alder Uns un restaurant où l'on sert 
les r-pa* S'adresser au No 15 Plv.« 
lu Mar- hé, Saint-Jean

roux. +Aucune de» maladie» de 
l’estomac ne résiste à 
leurs bienfaisants effets :

KKTK l>TMII.Mmes Arthur Implante et Charles raml. Parrain. Arthur Savarla. mar-
Sauvageau et Mlle Florida SaiV'iigeau. raine, Yvonne Provosl. 
de Cohoes. N Y., M. et Mine Alfred 
Surprenant ut Mme Alphonse Soullère, faut de Hormledas ( hetiail et de Flo- 
hiishi de Cohoes. ont pansé leur va- rida Paré Parrain, Joseph Paré; tnar- 
cauce chez M et Mme Walter (llroux raine, Rosanna Godin, 
ot sont repartis enchantés de leur

Vendredi soir dernier. Mlle Irène 
Brassard recevait un groupe d'amis 
à la tésldence de se- parents, rue 
Jacques-Cartier. Il > avait une quaran­

te 3, Joseph-Roger Hornilsdas, eu- —— • — -0-0-0— — ••
A TENDRE

R-si fence privée, à un logement, 
ave I p ii lam -s eu bien hon or lro 
.No 15v rue Saint-Charles, po-seaa! 

talne d’invlt'is II y eut musique vocale immédiate Prix $2.000 
et instrumentale, je*x société ,-i

Indigestion,
Somnolence,

Gastrite,
Pituite,

Vertige.

requête* sont accordéesque ces

A Saint-Jean l'Evangéliste. le 30 
Juillet dernier, a été baptisé Joseph- 

M et Mme Joseph Bérard et M Jean-PaulOrner, enfant <le Joseph 
ijéopold Duhms, de Vergeunes. Vt., Hottote ot de Kinma Ratté. Parrain, 
étaient en visite en celle ville, lundi Kmlle Hottote;

Joseph I «ange, par l'enirtmim 
son procureur Mire Georges For

M R'-sldenct* privée, a un log-nMit: 
partie de caries avec prix magnifiques avi* I pen lance-, terrain mesurant
„..,r Y.lni|iieur, U üï'ÏÏiTSS

charmante. \gent J Imm -uhles et d'aaaurancee

court séjour tu t'anailu vient île l'excellente musique que sa q,.
fanfare nous faisait goiter alors et t|„ réclame $.r. h titre de dommages 
on peut se faire une Idée de ce qu'il 1>lllir accident survenu à son auto 
a pu faire avec une fanfare régulière mobile, accident qu'il attribue ii la dé­
nomme celle de TerreliontiH. Il faudra feotuoslié de son entrée <le cour, la OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOQOOÇ

marraine. Jeanne
1 .

dernier, eu route pour Stottsvllle, chez Hoettote.
M Téleaphor • Palln père de Mme U- 31 Juillet. Marle-U»ulse-Pauline-

Madeleine, enfant de Henri Meunier

Après un repas qui fatigue, 
une ou deux PAP SAG 
prises suivant la direction, 
éviteront ces indigestions d 
souvent fatales.
50 «oui la boite, ou ai* pour #2 ML 
chez tous les marchande, ou envoyées 
pe, U poste. COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO AMÉRICAINE Limitée. 274, 

St-Denis. Montréal.

CIIAi miK IMPKI BIIM

donc que tout Saint-Jean soit au ter- qUei|e aurait été. selon sa prétention, 
ruin d'KxposIllon. dimanche, pour en détériorée par les employé# de la 
tendre les musiciens -i voir jouer l«-s vm,. 
athlètes de Terrebottm-

Bérard.

SECRET DE BEAUTÉr M et Mme Arthur Sylvestre et et de Léa Richard. Parrain. Joseph 
leur petite famille, de Trenton. N. J . (’yr; marraine. Marie-Louise Richard

Ia* 2 août. Joseph-Samuel-Albert, en-
Référé au comité des chemins 
M V. Poirier fait remarquer que de* 

Instructions ont été données à l'Ins­
pecteur de la ville, aux fins de faire 
des réparations urgentes au trottoir

ont passé un mois chez leurs parents 
et amis et - ml retournés enchantés faut de Victor Rose et de Yvonne Ta­

rière Parrain. Samuel I.apalme; miir-

i-o-o
Si vous voulez rester jeune et tou­
jours belle, liodome et Mademoiselle.ü> RK KOK>l I I K iï**

de leur voyagé
Mlle Mignonne Payette et ses pa- raine. Anna Dion 

rents.M. et Mme Joseph Payette, de
Ou sait que le 22' Régiment fana 

dh-n-frauçals, qui s'est tant
la* 2. Marie Jeanne Rua. enfant de illustré qui longe l'hûplta! de MM les docteurs 

Chevalier et Sahourin. rue Richelieu
n'hésitez pas à recourir immédiatem*»: i . •têhr- produ

les hôtes île Mme Egide Ollgny et de Valentine Bou-Hedford. étaient au cours de la Grand. Guerre, est en 
vole de se reformer pour la force per- **1 'lue rien n'a en- ore été fan à ce 
mammie canadienne A cette fin. le »ujet. !>• conseil charge l'ingénieur le

la « lté de voir il ce que les réparations 
nécessaires soient exécutées

Au sujet d'* la réclamation de M 
Boucher, relativement h un arri­

mecher Parrain. Rosario Boucher, mar- JONTEELX-Charles Payette
M (’ .1 .Stevenson, représentant ruine. Florida Bouvier

l'une maison le commerce de Tien­
tsin. Chine, était de passage en cette 
ville, lundi lernler. ayant des affaires 
avec la chapellerie Excelsior

Au n itnhre des étrangers eu ville.
remarqué: M et

apltaine (J.-A.-H. Trudeau fait appelMARIAGES Ave< chaque achat de produit JOM I Kl. -u *v 
ci, nous douneron- gratuitement, s un » i;»r • - m fl : 
du célèbre parfum JONTKEL.

Voyez notre ' trine * JONTKEL 1

- in nom v- 
un échantillon-------------- à tous les anciens membres d<* ce r«-

Sur une plainte portée par lus auto- K|m,,rit !tjna| qu'aux Jeunes gens désl- 
rités civiques, un nommé Conrad Le­
duc a comparu devant l'assistant-pro- 
tonotulre M A. F L Ecuyer. pour ré-

Sa medl dernier, en I église Notre- 
Dame Auxlllatrlce. M le curé P -D. 
La b rAehe a béni l'union de Charles- 
Emile Denault, fils de Camille De­
lia ult et de Marie Forget, avec Marie- 
Itose ,lc LimaOliva Moud ard. fille de 
l'eu Alfred Bouchard et de Marie-Azll- 
da Brosseau. Les témoins ont été M. 
Camille Denault pour son fils et M 
Adélard Many |»our sa belle-sœur 

Le 2 août courant, Ernest Lefebvre.

reux de faire du servit. militaire et les ^ 
invite à entrer dans le glorieux 22e 'dent arrivé .» son épouse en marchant 

trottoir de la ville, M .1 Dé­cès jours-ci. on .«
Mme Sylva Bouclier, de Clarenceville; 
M et Mnv Antonio Hhéaume et M 
Joseph Ith • lUtue, de Saint-Albans, 
Vt . M Idol n Poissant, «le Stanbrldge 
Station; M "t Mme Léon Raymond. 
I llenryvllle mi visite « liez M «-t Mme

Des «or unRégiment Canadien français. ----- , , , , . ,
pondre à l'accusation d'avoir conduit emjn| seronl <lonn<4g ,llllir ]a formation b‘'rt dlt 'lu ll lui a At" ,l'.‘

automobile dans les limites de la ,|om,.,erH el *0us-officier* instruc- rencontrer M Frédette aie, qui ..
cité, alors qu'il était sous l'influence |mjri, Q„ ,H,ut sa<ln..... r au rapi,alne était chargé de fair, enquête à <e su-
de la boisson Trudeau aux salles d ex-rdees du 6ée M et que. par conséquent. 1»',quête

ordonnée par le conseil n a pas été

» Pharmacie Dr Guy.un

L ) Régnier. Phirra Gérsnt

ooooooooooooooooooooooooooooooouooooooooooooooooooooo
----------O-OO— ' — -

BICTI LISTES ARRETES
Pins. Mont-Régiment. Avenue «1* 

réal. faite
V i les absences répétées et proionJ E Boivln

.1» ni. .le f.u X.pol*>n I.efebvre el de
Délitia Leduc, de Sainte-Ann,* de la

Enrôlons-nous dans 1 glorieux 22e 
Depuis lundi dernier, trois personnes H.-.glmen, ,-Hnadieii français

ooo---------------

g.les de M Frédette. M J -P. Meunier 
et il est unanimement résolu 

M V Poirier soit nommé mem- LESIEUR & FREREà bicyclette ont été arrêtées par la 
police municipale, pour avoir circulé 
sur les trottoirs de la ville, en dépit de 
la défense faite -mi vertu d'un règle­
ment connu. Les parcs sont également

propose
visite Pour butt '%* Ivraie, a épousé Mlle Georgette, fille

de rtaùl Choquette et de feu Eva Du­

ll ue
hre adjoint au comité de la vol ri,- 

Le conseil autorise l Inspecteur de

LES SPORTSnombreux p «rents, 
leurs oncles, MM Bonneville et A K or 
get Nous leur souhaitons un bon voya- Le club Saint-Jean a remporté, une 

victoire > -gnalée, ditnat lie dernier. 
.Il ballant ie club Saint Henri Ama­
teur par le score déci- • 9 contre 2

L'assistance n'était ut- aussi consi­
dérable qu elle aurait :•» l'être, mais 
les spectateurs 
d'enthousiasme et n mt pas ménagé 
leur encouragement aux joueurs.

!>, Saint-Henri nous ait venu ave-

puis Témoins : Alphonse Robert pour 
son neveu -t Sait! Choquette pour ea

la cité à vendre aux enchères certains 
art: .e. en fer «-t en bols dont la ville 
n'a pus besoin présentement.

Les autorités militaires des casernes 
locales demandent que la ru- et les 
trottoirs soient • «instruits tel que cnn 

abords lu filtre municipal

[Successeurs de D. Xushner.j
»»* et un prompt retour

H -dard, de Granby.
bien .-«urvellRs quiconque <'-ra pr-1 

U 3 courant. 17*11.* d. Saint- "" "nn,tarent,on. auhlra la P'I» «dit 
Juan l'Kvangdllltc. M 1.1,1.* l*rud'- "" «”"r """ """"""

— * fy - *
homme a béni l'union de Léo Bessette 
fils d« feu Gilbert Bessette et de feu 
K H sa H <v la« s témoins ont ét. Adé

Entrepreneurs de Pompes FunèbresM Bugèn •
. lundi dernier, « liez Mme.-luit vu visit 

Charles i‘iy i:<>, de la rue Jacques- 
Cartier. KUT.l IITM M i l AIM éu« • - débordants

Mil» AU • Langevln, de Paw- 
tuckett. R l . val! en ville, lundi der-
,i«er en rout pour Mont Johnson. I*rd Bessette pour son frère et Del- ^

bez M Fr lérir Kslgle. son père phis Rancourt pour sa belle-sœur.
.vloptlf Oû elle passera sa vacance ^ <■ Arsène Poulain, fils <le Amé- wnl

M le do leur (iuv, pharmacien, et dée Roulais et de Hermlule Fréchette a Xu|>i.rMn ,Iberville, qui est priée de ••'«le partie le la sa - 
frère de Montréal, avec sa fa- épousé Aurore Tremblay, fille de Bd- ré<., U|l,.r i nstrument gagné par elle. Pourra plus se vant-r de ce record. (

mond Tremblay et de Laura Leduc. & M Hhj|lppv |<aVole ,.hez M |v„. maintenant Ses Joueurs ont été les
!,.h témoins ont été Atnédée Boulai» ,.humbaul, rue s&in,.paul. did une premiers il compter un point dans

fils et Edmond Tremblay |........ chacune des deuxlèim et troisième
main lie- «-t leur chat. :• ct.ui tr.-s -< 

malt que leur 
pas homme à 

x au bâton et 
Joueurs 

sv- halles, si 
«lotit

venu, aux 
L'lioo-nieiir de la vit- est charg- d'é­
tudier !a question et de faire rapport

l.c tirage «le la guitare mise en lote- 
lieu chez M Descham-a eu

bault me Saint-Paul. U? numéro ga­
i.. jg attribué à Mlle L. la réputation de n'Molr pat perdu une

mais il lie

au conseil.
représentant «lu journal I-a 

Patrie", de Mon mal offre à la ville 
il., faire pour elle de la publicité sus 
« eptlble de lui attirer de nouvelles In­
dustrie>. ainsi qu'il a té fait en fa- 

ertain-s autres villes qui en

In

smi
mille, pass.- |u«-lques jour.- en haut 
-lu Richelieu et Mme Norbert Fon­

de tRiébe. . leurs pour son
pour .-a fille

■
mt b.'Miéfn : - Le conseil répoml que

et Mb ’ P" liétaille
. ompagnvnt 

M Homère Raymond, de Rose- 
le ses quelques Jours 

•uir rendre vislte à

i x roi xparente-, h* 1 id• - Cependant, on 
lanceur Paquet n'éta INSTALLATION MODERNE

Lumière électrique et a la chandelle.
-♦ ' I question est « l'etude et. que réponse 

plus court délai pos-DECF.S era faite «lan-mont, a prof 
de va. an. o P >'ir \ 
t.1 mère. Mme Hippolyte Raymond et

Si vous avez une toux résistante, ou faire mourir les lo« 
tre rliunv semble attaché -ur «lès la .juatnème ma 

■e rhume, irri- commencèrent à tou
!..• Il Juillet dernier, a été Inhumée 

en cette ville. Marie-Françoise, enfant 
de L -P Grnneer et «le Eglantine Bé- , 
langer, décédée à Salnt-Henr: 
Montréal, i l'Age «le r. mois

le même jour a aussi été inhumée

no.

Intention d.

blemetu à la rentrée 
me les instruct

que vo 
V o-
ant

,le faibli s

M J M e que le 
faire au .suj°t 

’.fauty. préala-
poulions et que 
votre gorge.

i -a soeur Mlle A voun<* 
M •

aSaint-
buts

.1s'accompagne de bien qu'à un morne,‘t Blanche la«
I . m Edouard Lacroix. 
. sont 
r L au.

95 et 97 rue R-icHelieulit lot: Té;,- ; «il .R s. d'amalgriss-mtnt. alors. Jean avait trois bon.
un dernier hom ae au bâton

y sur le \a - ---sf.lle-croix. 
de Full-K v 
visite à Sa '

devez p;,s hésiter plus long av-« 
dguer vos poumons

Tout retard peut amener Joueurs de - I an

présentement en 
chez Lur tante

du bur-au provin- 
1 -l'Hygiène n indiquent pas q 
«y,, -oit obligatoire 
, on sell iié« nie de

-fou!t'elui-ci frappa U: mais le-
■

Varbi -,
et ta it Lu

temps . taire
Thltiaudeau et leurs Gertrude Demers, enfants de Houorlus plus ,<y,

t b- Ida Marsan. «1 -, Mée le
Aussi Ameublements de

Salle a manger et de Chambre a coucher
Piatjos, Phonographes ai Record),

Choix très \ari«; de Meubles, etc.

A

.1 BMme veuve
, outlines M-■
L Ecuyer et K 

M me 
line Ray n

Vlouffe, •!“ ' 
lut «R soir d» 
ou elle» s'1! 
«le jours, t 
H m voy.tj
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C ON CE RI DE FANFAREa

D1MAN2HE le 8 AOUT, sur le Terrain de l'Exposition, à 2 heures précises.
M. Roméo Tanguay, autrefois du 87ième Bataillon, et sa Fanfare.

Sous les auspices du Club de “base-bail" de Saint-Jean.

r

Partie de “Base-Bail"i entre les Terrebonne et les Saint-Jean, a J hrs. précises.*
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Obligations Scolairesqué. Il h aussi cet avantage dt- ne pas pour l'emploi g ('titrai sur la ferme, 
mouiller le grain 11 faut l'appliquer Sommaire et recommandation*. Km
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grain causent de grandes pertes «m , eue forte solution pour traiter d'au- lion de formaline, en la trompant ou émises le 1er mars ltiL'O, qui Jusqu'Ici
Canada. des pertes dont le total dé- lrv ^ruin. surtout le blé, car elle af en l'arrosant. «Y tralteemnt fait périr étalent restées à la Uaiq « <les Mar-
jasse peut-être tous les ans le el.lffr» ,,'cte souvent gravement la faeulté également les spores de beaucoup 'l'uudsen nantissement d, vam.s Les

<:« \ lugt millions <l« dollars et qui. germinative et n empêche pas t<m- d'autres maladies
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.îles it prendre, pourraient en grande
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, vent l.u va rit i maladie des ha­
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ce traitement ne peut être recommanda

été enlevé» avant que le» spore» »«• j t. Heméde 
soient dispersée». 1a* iraltemet à Veau

/
votre pharmacien—30 Saint Krançi • «in Sain»

1 \ h \M. (It limit indu-trii tut -A grain qui pousse 
s'écrasent sans p« Inc. ci l'on volt alors 
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qui sv « «impose «!«•■* spores «le la « a r- depuis vt lk du m.ir.iit her tcurl v sur m ^ 1. il ues -

- jusqu'à celle du jeune mamif... i urit r luti.mr 
jttur primer l.i valeur e\|< rie <! ! travail canadien 
<t du matériel canadien, dans une entreprise nouvelle 
(jut Iconque—

- Il va des chemins de 1er l’intelli^em e. la puissent v 
<t les espt rances des ehemins <lt 1er du Canada.
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Irie Vvs graines .triées ou ces sacs 
de spores, comme i : les appelle sou­
vent. se rompent au butage et les spo­
res se répandent sur les grains sains 
lie blé. leur donnai t l’odeur de hareng
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bien connue.
Le charbon (le avoine est très sem­

blable mais la bail* «le l'avoine est gé­
néralement détruit* dans le charbon 
nu tandis qu ell* reste dans le char­
bon couvert, recouvrant les parties 
charbonneuses. Dans les deux mala­
dies les masses d« -pores sont bientôt
• par pi Hées par le vent.

Dans le charb< r couvert de l'orge, 
les niasses de charbon d'une couleur 
noire terne sont «l'abord entourés 
d’une mince enveloppe. Les spores 
s'éparpillent vers l'époque de la ma­
turité du grain. Dans le charbon nu 
de l'orge, l'épi entier est détruit, et 

«•s masses charbonn* es ont une teinte 
verdâtre »' sont dispersées par le vent 
vers l'époque de la floraison.

Il est facile de prévenir tous c. s 
charbons, à l’exception «le la carte «lu 
blé et du carbon nu «le l'orge. Il n'y 
h qu'à traiter la semence avec une 
solution «le formaldéhyde (aussi con­
nue sous le nom de formaline) ("est 
e traitement le plus sûr et le plus 

« fficai-e dont on puisse se servir sur 
.a ferme 11 s’applique facilement et 
ne coûte pas grand chose. L'objet «le 
« « traitement est «le détruire les spo­
res «le charbon qu: peuvent s être lo­
g. « > sur la semence et «l empécher 
ainsi la maladie «i « tre portée sur la 
semence «le la récolte suivante. Il est 
important pour cette raison que la 
solution atteigne lotis grains <!« 
semence à traiter.

Tour trait*- le grain b semence.
• ii emploie « • -aleni* i.t ! arrosoir On

- ci.g* un* ivre formaldehyde
.ans 4«> gai:« i - d’eau On peut, si on 

• s.r* emp -r un* solution plus 
tort, m..;- i. • • peut jamais d« passer
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Non pas comme un Kwp'oiicur <|ui cherche à prendre 
avantapt r.4pace des temp-- difficiles on d une fantasque 
prospérité—

Nt cherchant pas, par uu tour d'hahilitt. à s’emparer 
d'un million et d'en sortiri

) .,s intéressé* à la valeur de l'immeuble dans rien 
qu'une ville ou rien que <•,,! - une -« ulv provinee—

Mais, au contrain . utilisant l'intelligence acquise de 
toutes parts dans l'intérêt du Canada jrour tous les 
temps à x enir!

Car les chemins de fer du Canada ne peuvent être 
enievt's ni transportés p< tir servir un autre maître que 
k Canada!

] t h rs service- ne j*event trouver d’acheteurs 
ailk ur- tp.'t n t anad.t.

k *-< f< i« i.t donc du tort < n demandant aujourd’hui 
«a : : « p f< * ;s rendements, t ,.r ils endommageraient la 
j rosj k rité des citoyens de df.main.
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UNE GRANDEUR!

L. nom te |x»ur I augmentation des tarifs de fret est 
laite t n tenant compte de tes faits.

i : ]• ('a: ..lia aura encor» . ma le ré cela, les chemins de 
:« r li s ; économique - , les plus rapides et les plus 
l al 1< >- au monde!
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H. G. Foriier, agent vendeur, Montréal.
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sa< s pvndar deux heures ou plus.7% garanti plus les profits 4la solution ait eu lejtlsqil ii « « f 
temps <!♦• : périr ]« s spores du
charbon On -taie ensuite le grain

'

Vpour le (a:r« sécher. I.e grain ainsi 
•rail# doit Arc semé sans long retard 

On peut a i i. au lieu de l’arrosage, 
employer : a méthode du trempage, 
qui ' st plu- ommode pour de petite» 
quantités «li semence I> grain il 
traiter est m.s dans «les sac- gros­
sier-. ii travers l'étoffe desquels la 
.solution pa •- /facilement, puis on 
plonge «es - dans un baril de -o- 
lution <un» livre de formaldéhyde par 
4u gallons impériaux d'eau) pendant 
cinq minute i>n prono re !«• »a< dans 
l'eau pemlat • ce temps pour que la 
solution pét, re bien partout. t)n • n- 
lêve alors .* grain, on le laisse s'é­
goutter pui- . ri Veinasse dans un en­
droit comme .<■ et or. !*■ recouvre, de 
méim qu n i :■ i arri -au»

Pour le g il qui est ateint di - a- 
rii il vaut t-.t» ux le mettn dans une 

un barile • ontenant lu 
et le brasser Jusqu'à

Let intérêt» sont payés tou» les trois mois

Demandez la brochure vous renseignant comment faire du 7% garanti 
et en plus partager dans les profits de la Corporation Financière Equi­
table. Limité* . qui fait des placements rapportant plus de 20%.
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!

X

\ AJ. L. Guilberl. SecréUire-Treeorier ;
Intéressé dans plusieurs entreprises indus* 

tr ici let

Jean S. hhmd r., Directeur;
Ancien Gérant d'une maison similaire aux

Et.its-l’nis

Ajîrecl luiml-ert. Pr« ndem ;
i-résiliént <it i.» Cit Allred I.aml#rt Int ; 
I*r* *i. ei.t ce TKt Acton Shot Co Ltd , 

Acton Vale 1 ;
I «en er ne I'r* ‘nient de !.. Chambre de 

' on.tnrrrt

Aii iard Fortier. X KC-Pri sident
.• t If» « r.r cl Trésorier <li Montre 
D..ir\ f o Ltd ;

Am a i f ré- ■ et.: lie !.. ( h.imbredr < omnw r« «
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»

ilK
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K
;

LJ«*. i hat Klondin, Directeur;
Directeur ' .• r-.nt « t Sec»< taire Trésorier tie 
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- - MM. GONTIIIER & .M IDG LEY 
LA HANOI E PROVINCIALE DU CANADA

I / "? v/l 'TF MX• alsM- on tlai. 
solution .!',r. hi 
«< •;in* lou épis soient mon; - 
•a -urfac* i • enlève alor» tous h -

;
V I

/
!

Ercchure descriptive et tous renseignements sur demand» iiiiiiiiiiiiiiHiiniiigraltiM can. 
pa» p' li' • rvr 'lacs les »a< - tie carle 

Ii taut pr* ,.lr*- toutes le» pré< au

ar la solution tu* peut •V Mill'll UiliiLlLlHI-r.COMMERCIAL INVESTMENTS INCORPORATED CELLES QUI TRAVAILLENTz *■
t ion » néi* s-iiiret» pour que le grain 
trait- tu -, r< infect» pu- au contact 
«le» ré» pier. - qui ont contenu le» 
grain» 1 art < i.neux. On peut tuer le» 
spore» sur • sacs en plongeant » »•» 
dernier

gBVRI.AU CHEF s MONTREAL

Edifice Dandurano, Suite 95, 96 et 97 r mà? ont lxsoin de toutes leurs forces, de toute leur énergie, de 
toute leur santé pour pouvoir continuer, sanseffort ni fati­
gue l’ouvrage, souvent pénible du bureau,du magasin ou 
de l’atelier. Elles ont besoin d’un sang abondant, riche et 
f ur.e t le mt illvur moyen, le plus sûr,pour obtenir ce sang 
réparateur et avec lui la santé exubérante, c’est l’usage du

1Tél. Let SMI et Let 7237Anyle Sie-Cetheiine et St-Denis.

OVI BLC
Win A MACKAY, Gèrent

f'U»b. 2$, Bloc Moi in 
111 < oie dt le Vente <n*. QUEBEC

771 ! FMONI «244

%1ROIS-RIVILRLS
J. A Donat CHAGNON, N.P.

Cirant
Bureau : 22) rue St-Joee»H 

TUSrHOML 717

(lai.- la solution employée
pour traiter ... semence. < t le* boites

/

E

*••• MK in

peuvent n« être arrosées do la so­
lution

Une autre méthode vient d'être pré­
conisée pour le traitement de l’avoine 
K Ile consiste a employer une forte so­
lution de formaldéhyde une choplne 
mélangée avec une choplne d'eau. On 
répand ce liquide sur le grain au 
moyen d'un pulvérisateur. On retourne 
le grain à la p-lle puis op le lient cou­
vert de sacs pendant quelques heures, 
comme après l'arrosage On n'emploie 
qu'une pinte de celte solution pour 
fO boisseaux de grain Les expérlen- 
f es ont démontré que re mode de 
traitement est sans danger et très bon 
pour l'avoine lorsqu'il eut bien appll-

/

Vin St-Michel
==m aST-J LAN. f.Q.

ALFRED CAMARAIRE,
Gérant

me Rifheâww

jCLitrrt
Naiane MARTEL, Ciran#

4 ru. Mawe.v TS1 293

1# Vin St- Michel est un vin délicieux, apéritif et réconfortant. 
C’est le meilleur ami de celles qui travaillent —C'est le tonique 
leconstituant, indi?,pcnaal>lc aux surmenés, aux convalescent»C'est 
l'élixir de jouvence des vieillards.

EN VENTE PAKTOVT.

• Boivnt. WILSON A a*. Ueil#*, («Me Af*) — me
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Enseignez aux Enfants à Epargner > »%<)»%%%»»»•**»%»%%» » % ****** %,%%%, »»»%%%%»»%»%%%%»»»

! Feuilleton du Canada»FrançaisI'*" habitudes m prennent dene le Jeune âge» 
l*n enfanta, à qui on enseigne le valeur de l'argent 
et l'habitude d'épargner, deviennent des ______
d aiTuin-a excellents et des femmes capable#.

!•» méthode la plue facile d'enseigner l'économie
aux enfants, cat d’ouvrir un compte d'épargne* 
pour chaque enfant ($1.00 chacun suffit). Dés qu’un 
enfant a économisé un autre dollar pour ajouter à 
son premier dépôt, il. ou elle, apprécie mieux en 
que réorienté un dollar, et ce qu'il repréeente 
travail et abnegation.

CASTOR»#
#

i
ê

A

Les Deux Orphelines i
f <23QQ$0è
t Pour Bébéi et Enfanta.êJL *
# Les Mères Savent Que 

le Véritable Castoria
»

Pit! ADOLPHE D'ENNEKY.<9> *i • >v

&*
2*P

Kt fats bleu attention, ne va par elle faisait un bouquet, sans paraître que 
te faire malLA BANQV6 ns MARCHANDS Mais alors monsieur le mar- 

e'apercevolr que le marquis marchait qui* sait au moins où va cette Jeune Porte
5ZSC Toujours la

Signature^

si
-j— Je valu descendre eu arrière, c'est & «Aié d'elle, 

plus fui ile, ce marchepield est ai 
haut...

Ht comme « lie haïssait la Jambe contre pas des personnes aussi dlatin- Mal», ce qu'il faut que tu sache», 
pour atteindre la première marche, guôes que vous et mademoiselle votre l*fleur, c'est que J'aime à la folie cel­
le marquis se précipita pour lui of- soeur, sans s'y Intéresser un peu

J'oserai même dire beaucoup. Je pen- qu’elle soit..
Appuyez-vous sur moi, mademol- sais donc ii votre arrlv-'i* h Paris et Je 

selle, et ne craignez rien. Je réponds me demandais si vous n'alliez pus
vous trouver fort embarrassée au ml- plaire

personne?... 
A Paris’

?
‘

- Mademoiselle, s'écria-t-ll tout àBureau-chef: Montreal. DV CANADA 
SUCCURSALE DF. STJFAN.

voilà tous les rensel- 
eoup, il me vient une idée! On ne ren- tenements que Je puis te donner.........

Etablie en 1864 TïfvJ. A. PREZF.AU. Gérant. 
C. BARKITE. Gérant. 

D. PELLETIER. Gérant.
y*

T
Boiick «le Sùielé à Louer A la Succursale de STJFAN.

ÜPj
A» ld i JW
fir'll

&

te Jeune provincial». «•'••si que Je veux

defrlr la main
— A monsieur le marquis?

D'abord .et tant qu'elle saura ui • 
Après quoi mes amis su la 

<1«* toute cette disputeront s'il» le veulent! Ce sera
%de vous,

Henriette, qui croyait avoir affaire lieu de tout ce bruit. 
li i une due voyageurs qu'elle avait eu foule, n ayant personne pour voua ve- 1 affaire de Mailly, de d'Kstréee, voire

Au fait.
Henriette, froide, silencieuse, avau- fu M le Prestes en s'interrompant.

Un Bon Placement
Enl’occasion de voir déjà aux relais ou nir en aide. môme de Roger de Vaudrey y

dans les auberges, accepta volon­
tiers l'aide qu'on lui offrait si à pro- vu It toujours, bs yeux fixés sur ses as-tu pensé à faire parvenir mon to­
pos; mais quelle fut sa surprise de fleurs; mais le marquis, sans se dé- citation au chevalier de Vaudrey'.’ 
se trouver en présence d'une Jeune et courager. et d'une voix qu’il s'effor- 
beau monsieur, le môme qu elle avait ça It de rendre h la foi-, respectueuse remise mol-mônte à Picard, le valet 
aperçu tout à VJieure dans sa riche .-t tendre 
berline

! * ARGENT que vous économisez 
L/ iLaiine de l’intérêt lorsque vous 
le .déposez dans notre Département 
d'Kparfcne, et tous deux, le princi­
pal et l’intérêt, sont en sûreté et peu­
vent être obtenus n’importe quand 
vous le désirez. Ouvrez un compte 
aujourd’hui.

m*' lisage 
Depuis Su 

Delà De 30 Ans

Oui, monsieur le marquis; je l’ai m i
ar.il

:de chambre de M. le chevalier
4

("est alors, dit-il. que l'idét m'est - - Alors, tout est pour le leux, car 
non mes pro- je tiens essentiellement à stupéfier 

Je ne l'oserais pas, cher ami par mon aventure originale.
- Pardon, dit-elle, un peu confuse, venue de vous offrir 

pardon, monsieur et merci de la peine près services 
que vous avez prise.

— C'est à mol de vous remercier, personne de confiance mon valet de 
mademoiselle, car Je suis trop heu- chambre, par exemple, un très bon- marquis 
reux d'avoir pu garder un Instant nête garçon qui vous épargnerait tous 
dans la mienne une main si charman- les ennuis des bagage- d'une voiture gibier

K .-f
m

•agd
«M

•nais de vous envoyer quelqu'un une «q dont on parlera dans les gazettes 
Ob' certainement, monsieur lei

LA BANQUE CANADIENNE 
DU COMMERCE

f

«SBDonc, taquin, tu te chargea lu 
Je I ai mis sur la piste, c'est 

à trouver et qui. au besoin, pourrait & toi d'avoir du nez et. une fols l’ol- 
H eu r lot le fit un salut de tète fort vous accompagner Jusque chez vos 8,.a„ dans tes pattes, de la rapporter 

poli et s'é'cjgna, laissant derrière elle amis 
le coche, i ui s’étalt remis en marche

--Ê2 CASTOR»m8t TTTIOIF
te

Huecnniale St. Jess. Que. li. C. HOhHlilT. tièraat. fidèlement à ton maître.
Maintenant, tu peux aller repren-

cuhln-caha possible de ne pas répondre; et puis ,)rq tu place de laquais, ton rôle le
•• Eh bien! voilà tout, se disait le c'était un moyen d'en finir confident est terminé,

m peu désapointé. Com-
je n'aurais retrouvé cette Heur, de vos bonnes it,'entions, mais f,;4fl.-ur ne bougea pas

jeune fille que pour échanger quatre nous n aurons, ma soeur et mol, au- —Ah ça. maraud, s'exclama le mar-
paroles et en rester là'

Copie exacts de I enveloppeHenriette comprenait qu'il était lui -
f. I JtS». >)«•>«•. «! I ».»-•« 3- —

DÉPÔTS À PRIMES .le suis très reconnaissante, mon- A la grande surprise de son maître.marquis, 
tuent !

Intérêt de 6 % par an 
payé 3% tous les 6 mois C’est qu’elle « un des ennuis que x,.u* r •doutez. • quls, refuserais-tu par hasard d'obéir? 

Je suis tout dévoué à monsieurVu petit bas |<P mari de la dame qui nous donneest jolie à « roquer 
de Jambe d'une finesse

!i mettre le feu aux pondre#'
Et «les l'hospitalité a offert lui-môme de se [v marquis 

trouver à l'arrivée di 1:« liligvnce pour 
l'occasion est trop nous recevoir et non «induire chez p.,s->

Aucmi nlutloii «lu Capital «Icpmu'1, au moi en «I» prime* 
aiinuvllvs «I# l'v.

seulement 
Alt ouf la récompense, n'est-ce 

. Eh bien! si tu réussis, cette

f
veux

DEPOTS GARANTIS allons.Allons.
1 elle, ne la laissons pas échapper' Je lui 
trouverai bien un prétexte pour re-

Et. si tubourse ira dans 'a poche '

Fort bien, mademoiselle, du mo- échoues. Je te casserai les reins avec 
Eh' voilà ment que vous serez «n u lue par une mon j0nc de Chine à pomme émaillée, 

personne respectable
Il avait, en effet, aperçu un mou- ami, me voilà compl nient rassuré & ton échine 

«ihoir accroché au marchepied de la je n'ai donc plus qu’ t vous souhaiter
Hligence II se hâta de le prendre et un heureux séjour cr.- notre belle Sli,.t , monsieur le marquis

capitale, et. à mot. le plaisir de vous 
mademoiselle, v rem mirer encore

Itvn*vii;nem« ut» fourni» A demande pur le
Comptoir Mobilier F.-C.

B. de P. 54*). Montreal.
8flouer la conversation, 

jihuenvt.t mon affaire". vieil Tu vols que je ferai bien de l'honneurpar ce

31; à
J'en suis I avance très reconnais I)

1 fle rejoindre Henriette 
- Mademoiselle! . .

pardon, je crois que vous avez laissé 
tomber voire mouchoir

Mon mouchoir ° lit-elle en foul 1- ses forces:

Pui- changeant de conversation 
Monsieur le marquis a eau*­

* longtemps avu* son idole nouvelle, 
Monsieur le marquis a peut-être in - 
terrogè ett- ol «râble d*e-»e le pro­
vince?

Wg On était arrivé nu -oramet «le
«'été et le conducteur riait te toutes

Pour un bon dessert d'été 
économique et vite préparé 
servez vous de la ::

En voiture, me- ur.^ les v«wa-lanl dans -a po« h-
Et j«- n: « ntpr- se de vous le rap- geurs, en voiture!

Vous m'avez «loi;
En< or«* un- fois, merci, monsieur. |.->, •n«lre. «lit aussi-

4PNon, ; Il seulement quelque pou 
la main pour mariVaud- avec la belle; elle s'est 

le marquis, et
»porter

GELÉE PRIMUSmontré cru-IP -» je suis piqu.? au

elle est. je la veux parce qu'elle es* 
Tu désires des ren-

«C-s vi-illes voitures sont si peu j'espère, mademoise que vous ne 
«•onmiod-s . ontinua-t-11. c e t toute me la refuserez pa pour remonter 

affaire pour en sortir, et. juand Mais Henriette r- ra hrurquemetr 
on est dedans, on lolt s'y trouver bien |a main qu'il avait fuse et qu'il allait Lexm-utents a \ >:. k 
mal à l'als-

D ailleurs, peu m'importe ju I

1 une jeune et belle'
Ah ! au fai»

porter à ses !»vre*; puis, sans ajou- ,^prlt Ie toarqui8i Jt. puis te «lire qu el 
lie s « lança dans le ^ ,,.ril attendue 

•oupé. dont eü se hâta fermer 
A la rigueur quand on u portière et tirer 1- rideau

Durant les grandes chaleurs de I ' ' . i ' r rmpia -r i«-s jvât i - - 
series et :-i poudings oar des d ■ ■ vl ■ ivg-rs et rsfmi r '

parer en un in

X
N!m i s non. je voit - assure, nous y torune parole 

sommes tr-'s h en. ma soeur et moi 
Ah!

n'est que d-ux ian^ un coupé 
un » roi me serait bien gênant

— Nous n'en ivuns pas heureuse- sauvage! Je

iPOUR CHAUSSURES BLANCHES;4 !;t ' I *’ S « «'U I - lu co
Avec les GEL EES PRIMUS u • ' tac: - d- pr 
tant le< dcv<erts les plus d lie x e» les pî .> rairai 
Ces gelées s >n» offert-> en ddf rents ar m • : fraisïî, fram­
boises. cerises, pistaches, gadellet, citron, ora^je, chocolat, 
naturel ;..<*! de veau et aux Vins Sherry et Oporto. -

»
Par i’.»i ' demanda vivement La I

TENEZ VOS CHAUSSURES PROPRES 
LA BOÎTE ECONOMIQUE 
LIQUIDE ET MORCEAU

% Aumi p it es pour chaussures noires. Jaunes, sang de boeuf ^
et brun foncé.

y THE F F D ALLEY COIU ORATIONS Ltd., HAMILTON. CvN ^

'/////V///////// M ff|| UU \\\\\\\\\\\ \\\\N

niais Très bien, 
dérobez-vous

disait le marquis .,.ur 
regards. belle

I
I

X
es Far juelqu un de si famille, quel- 

naturellement
i "a t: •' -uff - * lit le v > *• 

le renseignements!
Et ; u "est-ie | il b 

La fleur?
: itf pour prendre

••X ai» piahvenatv le 
moyen le vous prlvoiser' Et j'aur.i 

Braxii"" se lit txtn bas !•* mar- raison I • votre pruderie, ou je tie se-

que vieil Imbéciler iaucutr cuis' m n e<-.nrment. au

i \J u j if Primas rsi une ji'jn' • ;• j/i/«

F.t.h.t:s rR!\tr < , ton'

X N r;,: - plus le ma iis de Pr 
Sur ce, il reg

quls Ah!
ton

Exigez Je ofre
Et. reprenant xite l’entretien:

C'est égal, le voyage doit pa- ture, en ordone • ■ h La fleur 
, Iretti Paris. Je

vous n'y allez peut-être

a lentement -.1 •ires

ilx mon
% il '-eaux

J'ai à te par 
vretix (rotin r 

S: monsieur <• est à Paris iu- rai bien

r, lui dit-E 
•alaiblemet

Et«lis Pari- 
pas’

MONTREALle Presles L. CHAPVT, FILS A CIE, Limit e
ut sa ht

Et» v
se à La fleur: 
i. Irôle' dit-;%M .•très, le o Le t'E

:i tisibl'M , ‘tf
nous allons

Voua x avez sans 1 lie. les pa­
rent- des amis’

D. - amis le notre famille, une

Cinq minutes 
vreu xtrotimv. 
-on habitude 

Et la berline
vieille d une et son mari, chez lut paraissait hl »

poussière

-ci. monsieur le marqu: 
tte glu-

M
l’on r a o- menage»

du salon il la vtiitlnv. A j apportera: -

1 marquis apprivoisi 
nielles de l’Opéra

..^oooo<>ooooooooooo<'>ochx> <>0000000000«:>oooo<»:>cov
1ŒM INDEZ T«M JOURS • V- »TRK Rl’iOlSR \

;
liant pa­
lans un ■ ; a.- ■Procurez-vous lesV

?noua allons habiter
V la bonne heure, ar deux per­

sonnes seules, dans cette ville Im-
L’EAU DE JAVELLE
“Canadian Javelle Water Co.”

TTRnESy 
fACILEô ,

A mon p.ix l’Ion lu llel-AirTapisseriesACHETEZ 
PATHÉPHONEJ 
% et DISQUES 
U chez \

àX M le Presles
; . .

Mais je m aperçois que nous maître lui dire • monter Lu;- t b-*r 
Voulez- ijno ,,f ,jP prendre place à ôt-- 1 "ai.

d Estrêes •• es a
tueuse
u irritons en plein soleil 
vous me permettre b* vous offrir mon ;v vul«^t axait

es en meurent le jalousie 
l tfeur ‘tait radieux 1*1

*ne seconde d’h- -; 1.1 meilleur ' >u:- Monsieur 1 - marquis, dit il. x --u- 
il me permettre 4e tonner de sa par 
l’ordre i-t postlll m de pousser - 
bêtes *

• tu ir a

JOS. BOUDREAU. FUS les,r|u? "ouvdles
et a très bas prix.

nnh relie?
Oh' je ue crains pas le soleil..

talion
Mais, sur un - •-■ani du marque- il 

s "était enfoncé l.« - un coin le I. voi­
le plus p-*t;t possi-

m.„ ANTOINE LEFEBVRE imonsieur
Vous levrlez au moins profiter de ,linv P„ *e fa|sl 

l'ombre le ces vieux arbres
C'est x rai, répondit-elle, je n'v

> i ’ ' - I J i tt1 -x ru»* S i tit l'iulC'est urgentLIBRAIRK
ISO RUE RICHELIEU. Ou il !<-s - rêve alors' 

Le valet
S Te le p h iUj TE
^OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOv

b le pencha i la portière 
et aussitôt i berline roula avev uneM de Presles n perdit pas le temps

songeais pas "t Jouir »le la si:;.- t.ière mine que fat 
Et elle gagna le boni de la route, sait son domestique 

espérant mettre fin à cette causerie
qui l'embarrassait beaucoup Mais no- i,l|H.ié auprès de mol 
-, voyageur n’entendait pas s'en tenir

rapidité vertigineuse
Pourquoi • train d'enfer’ 

manda M de Presles
Pane que le coche le .Norman 

lie que nous ixons laiss. derrière 
nous s'arrêta, i Paris sur le tuai de> 
Augustins, pr-sque à la descente du 
Pont Neuf et un le 11 rue Dauphi-

Nous avons divers rouleaux désassortis, pour 
convenir à tous appartements, à prix réduits.

,pOOOOCXDOCOODCOOC>C>OCCOC' 3D3C
H. J Cross 

Vice-prés et Tr ^

I -
I,iifleur, com;: ença-t-il - )•• »' »i J -P Anglin, B.3c 

Préaldea».
' D Harring'on B ? 

Vl.-e-pr^s • ;>-it»*»»%»»*♦*
Monsieur le marquis est bleu bon 

— Silence, maraud!... Si tu es là. 
Convenez, mademoiselle, dit-il en q„e pour dix minutes, je l élève

se rapprochant, que nous traversons au rôle de confident.
ANGLIN, NORCROSS. Limited|H#

Assurance üflont Royal
COMPAGNIE CANADIENNE J

Capital autorisé I $1 OOO OOO
Bureau principal : No. 17 ru; $t. Jean,

Kdikick Lkwih, MON TU BAL

FILION & BOUTHILLIER, a,0„„ u«n«.
Télt-phom* 43

IM.I Ml l BS. I M PI PBI KKVBS F.T OXSTRVl ÎEÜRî*
(Rur-.m principal), Uô Rue Victoria. MONTH! vl

N >s entreprises omprenhent les Rini-; •< Kiit'i • :*-ib - A • t. t
Construct: m* eu Béton armé P-me* M mi? »

Entrepôts. Ecoles. » c

Bureau i Saint Jeun. N > '• ru<* Sa:nc-J a
Ecrivez vu v nez nous voir pour stitn >< pr MmUtuîr * «

OCCODDCC030D.

un pays magnifique 
- Très beau! répondit sèchement ,|P son maître

i.afleur s'inclina jusqu'aux genoux
ne

Eh bien 4
C'est là continua le \ ilei pie 

descendra la belle inconnue |ui a eu 
l'honneur d'être remarquée par mon­
sieur le marquis 

Alors’
Et monsieur le marquis voudri 

bien me permettre d'arriver le plus 
tôt possible au pont Neuf, afin |ue j- 

l..s puisse prendre d'avance toutes mes 
dispositions en vue de l'enlèvement 

S dt"
Maintenant monsieur le marqui.- 

peut compter sur moi I! faut plus le 
deux heures pour que le coche d'H 
vreux irri\ > à lestitiation Bon

Henriette Tu as également vu la personne 
Ces coteaux verdoyants, ces bou- ;lVee laquelle je m'entretenais4 

q u et s de bols et ces prairies émaillées 
aimez-vous les fleurs?

r.M

— J'al eu cette Indiscrétion mon­
sieur le marquis Tr II'*'|U-‘Sde fleurs

Meaucoup
Ici. on n'aurait qu'à choisir; mais rais sps trait-s°

- Alors, au be un. tu rappelle

ce n'est pus toujours dans les champs 
que l'on rencontre les plus Jolies, le.- marquis 
plus séduisantes, et j'eti cernais une

Oh' parfaitement monsieur le 
Elle -st brune, avec de

Fillon & Bouihillier,grands yeux velouté*, le teint pur la 
Henri.-tt, ne lut laissa pas le temps taille bien pris.* *t des mains 

d'achever son madrigal Toute simple mains' 
et naïve qu'elle fût encore, elle avait 
compris, mais elle ne voulait pas en ],,•* 
avoir l'air et. sans rien répondre, elle

SAINT-.) KAN. V Q41 RUB R IC H ELI BU,»
Si m- -urs de Jam - ) ; a A g

Tu l'as don bien regardée tr«

Assurances Générales.
H< >is. tM (JliPirlx )i i

Par dévouement p.mr monsieur !••
se baissa pour cueillir des prlmevè- marquis 
res et les marguerites sur le bord d'unPlacez votre commande immédiatement

----- A LA MALSON------
Tu i.* dont* donc4

U(l«r «ta.fl.. .«MW» un fin ' r" ' h"',r" '
rapporter a mon maître, le gibier

que j'aurai pris

i
ruisseau

Immobile, l'oeil en feu. le marquis sourire 
la regardait faire sa cueillette,

" Elle est adorable, se disait-il. et jeune beauté faonin? 
je crois, parole «l'honneur, que J'en

. * Telephone 4-3. 41 rue (Richelieu.
I*l.i* *z x >trv vummaitd'' intucBi tt,*m -nLASNIER & QALIPEAU Alors, tu m * retrouverais cette

Sur un sign* lu marquis, Lafleur
-Entre dix mille, si monsieur le ouvrit 1» portière et. avec une agib. •

de singe, alla reprendre sa place «1ersuis amoureux!
" Vue taille de fée, des pieds.

et quelle

marquis l’ordonnait.
Eh bien' T.afleur. Je te I ordonne 

la* valet fit un bond aussitôt ré

ou \ ouk pouvez vous procurer
ri ère la voiture

l’ne fois seul, ce valet s, bien styl * 
-«• ppit à monologuer mentalementla meilleure Automobile Le Célébré Charbon Pittstondes mains de du* liesse

grâce dans tous ses mouvements! primé 
Avec en. rusée comme une vraie Nor­
mand.*' Par J'ai bien vu. à la rougeur i»r.*sles. t«* voilà pris 
de ses Joues, qu'elle devinait où je 
voulais en arriver. Eh bien ' morbleu !

"Il «‘agit, m i -Hr M de Presles. i > 
gagner une sc< onde bourse remplie 
comme elle-c i. île Ivelles petites pie 

son sourire sour- ces jam. - à l'effigie I ; Bien-Aime, 
ou bien de sentir mes pauvres os > r.i

Eh bien! maraud, ricana M de

vendue au Canada

soit une McLAUGHLlN ou CHEVROLET 
l’une ou l'autre vous donne le confort.

Angle des rues Richelieu et Saint-Georges.
Téléphone 483 SA! T-J KAN

JohnDonaghy
Successeur de ll|»»ett A Ponagh).

Tu vois que tu te vantais 
Lafleur réédita

Mais comment4 Par ttotoJ'v arriverai! 
quels moyens4 Une fois à Paris, 
elle va m'échapper

Du moment que mon maître or- quel smis le Jonc de t’hltte à pomnv 
Seulement n aflle - de mon maître qui déshono-Oh! une ins- donne, dit-il. J’obéirai Marchand - Charbon et Boisptratiou!

Henriette venait se redresser et de ,|ft lui demander au moins le nom de 
se remettre en marche, tenant à la 
main une grosse botte de fleurs, dont

monsieur le marquis me permettra re, chaque Jour un peu plus, se- illus
très ancêtres

Mais Je 1 "Ignore
Pas de nom! soupira le domesti lit* K Kl('H Kl.t Kl*. SA INT-J KAN. I‘Q( A SUIVRE )

f 4
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Nouvelles d’Iberville LE CITRON BLANCHIT
ET EMBELLIT LA PEAU.
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Va manoir d* M AlphouM Merlu, 
protocolaire, a été !«• thèàir* d'un* 
eolre-e charmant*. »»iu**di dernier et 
qui avait r< uni toute la chic société 
junior d* Saint-Jean et dTbtrville. 
On ne comptait pa* moina b quatre- 
vingt» peraonnee figurant Pierrot» et 
Pierre!tao Le décor *t 1«»li f»l»aù rea- 
fcortir l'originalité de» co*tum«*** et 
Je spectacle valait certce d'ètr* vu «*• 
admiré \a bal fut de- mieux réuac-i* 
t-t durant de» heure*. Pierrot* et Pier­
rette* m balancèrent délicieusement 
aux accord* d« l'orchestre Hole vert 
conduit par \* maître lui-itiéni*

l'ne ingénleu»* invention suppléait 
k l'absence de Madame la Lune On 
avait install* dan* l« pavillon, un croit- 
-mut de lune Illuminé a l'électricité et 
â un moment donné !» * autre* hum* 
ils »'étant éteinte*, le* danseurs éclai- 
t»> par «et astre nouveau M'iin en 
tonnèrent 1» couplet "Au « lair d» la 
lune, mon ami Pierrot", rltbmant ad­
mirablement le* accords d« la valse 
"Merry Widow’

Après la «Sans», on servit «!»* ra- 
îrah'hissements et les convive* purent 
• iisult»- regagner leurs demeure* sans 
ftr«- inquiété* par la pluie qui avait 
cessé de tomber Au nombr* des per- 
eonnes présente* a cette délicieuse 
fête. on remarquait:

Mlles Marcelle Amiot, d* Montrfa. 
lut* Gauthier. ii» MotTéal. Margu* 
rit» L* «lu* . »!«- Montréal Evelyn* R* 
gnter. Cécile Régnier H*-l*-n« Lord 
Anne-Marie Archambault. Paulin* 
Cusson. Gertrude Chassé Adèl* Ar 
cbambault. Aime* Cu*«oi . Corinne !’• 
nault. Germain* Denault. I.uci* tin* et 
Jeannette Sabourin. Joséphiu* et 
Georgette Godin, Berthe »t Annette 
Meunier. Marguerite M< Xultj Anit'» 
Fdna *t Ella fieland. Heb-n Pmi d. 
Jersey City. N Y Mice Bazin, d» 
Montréal. Jeanm Monet. Paulin* Ger- 
vais, Yvette Paradis. Yvette l*em* 
Yseult Tassé Ang* line Dorais. Jean- 
nett* Tas**'. il* Wor» ester. Ma-* Mar 
gu* lit* Villeneuve d* Montréal; Yvon- 
n* Poirier ri* Montréal; Adrienne 
Laurion

MM Alain Ta * * • Robert Chabot 
Gilles Chabot. Anrir* Régnier. Philip­
pe Lesage. Fabio Monet. Roger <: Al­
bert Br*>«sard. «!♦ Montréal; Paul «b- 
Guis*, de Montréal; Jean Manual Mi­
nt*» al. d* Cuba; Joseph Gavilan. de 
Cuba; Hervé Meunier, d* Montréal. 
Ernest »t Gustave Denanlt Hor*or< 
M*unter. Armand Gervai*. Armand 
i-rosseau. Armand Cloutier. Armami 
Desselles. Origène Goyette. René 
Huard. Blais* Duhamel, de l'Assomp* 
tien; Gérard Paris* nu. Je Montréal;

George» et lx>ui« Lord. René Lomtue. 
in Malo. de Montréal; Origène Godiu. 
M. Chevalier, de Sherbrooke, Alain Ré­
gnier. Y va u Sabourin. Marcel Messier, 
«le Montréal. André Demers. Gaston 
Laurton. Jean l’eut». Paul Archam­
bault. de Saint-Jean.

M. le curé J.-f Cormier u acheté, 
ce* jour* dernier*, la statue du Sacré- 
Cœur qui s'élèvera bientôt sur la 
place de l'église de Saint-Athanaae 
De* plans pour la base sont sous con­
sidération et l'on «*»père pouvoir com­
mencer le* travaux a-sez lOt pour «pie 
la statue soit mise en place ver* la 
fin «ht mois «h septembre

«V matin. «*n l'églls** «!»• Sumt- 
Athanas. ou a fait «les funérailles 
Holennell» - au Jeun*- Jean-Bruno Quiti- 
•iii. tils «le Wilfrid Quinttn »*t de Yvon­
ne Moquin I.'»‘g!is«* toute tendue «le 
deuil, était rempli* d'un** foule sytn- 
pathiqtie à la famille qui perd son 
unique fils Agé de II ans L'inhuma 
tion a eu Beu h Saint-Grégoire, dan* 
U* terrain «I* la îamill* Quinfin Nos 
sympathies à la famille

Nous apprenons aussi !«■ décè* 
arriv* le :? eourant. *!«• M Alfred La 
rivièr»* *-p«»ux «H- dam* Azilda Ménard 
à l'Age de *'*2 ans l.*-s funérailles au­
ront heu demain vendredi, le fi «-cu­
rant

la* Z courant, est aussi décédée 
Yvette, enfant d* M Napléon Gauthier 
et de «lame Victoria Goyette, à l’Age 
de :t mois L'inhumation a eu Heu le 
;; courant, mardi dernier

\»ix famille* « n deuil, nous offrons 
nos sincères sympathies

Lundi dernier en l'église parois 
siale, a été baptisé Eugène-Rolland.

* nfant *!• Léopold Meunier et «le Alexi- 
na Ijtrivièr* Parrain Eugène Tou- 
gas marraine. Eveline Meunier

Le conseil de ville se réunira «le- 
main soir, vendredi, en séance régu­
lière mensuelle M le maire Régnier 
demandera la formation «l'un comité 
de citoyens qui devront s'occuper d'at­
tirer de nouvelles industries en notre 
ville

Le rôle dévaluation civique «si 
déposé au bureau «lu secrétaire--tr*'-■- 
*ori« r et -era visible Jusqu aux der- 
t.iers J«*urs du présent mois

a la chapellerie Excelsior le 
travail est repris pour de bon **t l’on 
commence remplir les commandes 
«lui sont déjà nombreuses et impor­
tantes

Faite* eu relie peu roiteiw loüou d* 
beauté peur le «Isage, le reu, 

les Dru» et le» malus.

Pour cc que coûte un petit pot de 
cold cream ordinaire, ou peut prépa­
rer un quart de chopine du meilleur 
émoliant «le la peau et embelilsseur 
du teint, en expurgeai.t le Jus de deux 
citron» frais, «Ian* une bouteille con­
tenant trois onces d'Orchard White. 
Ayez soin de passer le Jus de citron 
a travers un litige fiu, pour écarter 
la pulpe «lu citron; ainsi la lotion ae 
conservera «Jurant «les mois. Toute» 
les femmes savent que le Jus de ci­
tron sert à blanchir et à enlever les 
tache* de rousseur, la lividité et le 
teint Jaune et que c'est ce «ju'll y a 
de mieux pour adoucir, blanchir et 
embellir.

Essayez-le' Procurez-vous trois on­
ces d'Orchard White chez le pharma­
cien et «leux citrons «liez l'épicier; 
faites un quart «h* chopine de celte 
lotion délicieusement aromatique et, 
tous !e*s Jours, faites-en un bon mas­
sage «lu visage, du «‘ou. îles bras et 
.le* mains C'est merveilleux pour 
les mains crevas»*'.

MIN'M il l NTIN

Nouvelles de la Campagne

Parmi les visiteurs qui sont en vil­
légiature dan* cette paroisse, nous re­
marquons M l'abb* J«>s* ph Poulin, 
curé au Michigan. Mlle Olive et Thé­
rèse Corbière des Etats rnis, chez 
M Louis l'oului *-t chez M Joseph 
Palin.

Mlles Alice »t Klor* Grégoire, de 
Winooski, chez leur grand-père. M. 
Joseph i'oa«-he; elles visiteront aussi 
!• ur* parents .!•• Motitr* al et Lacolle

M H»*ctor Grégoire, «ontreniai- 
rre dans une *b*s plus importantes ma­
nufacture* Je Lowell, sa femme, »a 
jm tit«- fille, Irène et son petit garçon 
Oscar; Eli** Rémillard. électricien, à 
Montréal, chez M Alfred Rémillard

Mlle Alice Langlois, de Winooski. 
* h* *•'•!» ««noie M Gilbert 1-anglois. 
maire.

M Zépbir Charron, Marie-Louise 
••t son unir!, chez leur père M Hor- 
n:i*das Charron

M Wilfrid Fortin, comptable à la 
librairie Ileauchemin. à Montréal, « liez 
son père. M Napol*’*on Fortin.

Mme Isidore Cognac et sa fille, 
«h- Lowell. « liez M Delphis Ethier

M et Mm* Frédéric Poulin font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’une fille baptisée sous les 
prénoms «le Marie-Rose-Marthe. Par­
rain. M Joseph Poulin, curé, oncle 
<!«• l'enfant; marraine. Mlle Olive Cor­
bière, cousine de l’enfant

Mme Joseph Messier, née Alcima 
l.acomb*. a donné le Jour à un fils, 
bapusé Jean-Marc-Guy Parrain et 
marraine. M. et Mme Nazaire Lefebvre, 
de Versatile»

- Nous félicitons nos membre* de 
la commission scolaire qui sous la pré­
sidence de M. Aurèle Bonneau, ont 
résolu de fixer le salaire de no» bon­
nes institutrice» au minimum de deux 
cent cinqaute piastres «."est un geste 
à l'honneur de nos braves commis­
saire* et qui sera de nature k exciter 
1»* zèle chez nos institutrices

Nous apprenons ave»- plaisir le 
rétablissement du Jeune fil* de M Paul 
Tétreau, qui avait été »érieusement 
contusionné dans un accident, alors 
«lu'un cheval sur lequel U était monté, 
prit peur et le projeta ur une clôture, 
lui infligeant «le grave* blessure» In 
ternes.

Mlle Alice Langevin. de I'h» 
tuckett, R I . est en vacance «liez son 
père adoptif. M Frédéric Kalgle pour 
!<■ mois «l’août Bonn* vacance a notre 
«iistinguée visiteuse

M l'abbé J. B. Tétreau. Je Saint- 
P.»-, était récemment en visite chez 
son parent M Alp Quintin

M l'abbé Archambault, curé <i«* 
Saint Alexandre, était dans le courant 
«b la s* manie dernlèr* l'hôte de notre 
estimé curé.

Mlle Jeanne Beaudoin, «le Sainte 
Brigide. était ces j* ar» derniers en 
visite «-liez son amie Mlle .Mlle Orln 
ga Quintin.

M et Mine Wilfrid Quimln. «I I- 
bervill*. viennent d'étr. plongés dans 
le deuil par la mort d* leur Jeune fil» 
Jean-Bruno, après d»-u.\ .-emaines de 
souffrante» tla méningite), à l'Age de 
onze ans et trois me * Ce cher en­
fant. «ncore tout ra*h* u\ «le» grâce» 
reçue» à *a Pretnlèr* Coinmunioii. a 
laissé oette terre d'exil avant de se 
flétrir aux *pines «!*• !a route Con­
solez-vous. parents d solés, dan* l'as­
surance que votre I * *u Jean-Bruno 
est au ciel et prie p«*ur vous.

Les funérailles eurent lieu Jeudi et 
furent «i«*s plus soient elles, l.es restes 
du «lier petit disparu furent ensuit** 
transport* s au cimetière «Je Saint- 
Gr.'goire. dans le lot de la famille 
Nos profondes sympathie» aux par 
rents éplorés.

LAÇAI’Il

Dimanche soir dernier, à la salle 
Corning». A eu Heu la soirée annon­
cée déjà, au profit de» oeuvres parois­
siales M. le curé A Langelier prési­
dait. ayant à ses «ôté» M le chanoine 
J M 1-aflammc. de Saint Hyacinthe 
La salle était bien remplie d'un public 
qui a »u apprécier le programme et 
le» artiste» à qui il a prodigué ses 
applaudissements chaleureux

MM J Ménard. A Nadeau et L. Bru- 
nelle, d'Iberville, ont Joué trois co­
médies qui ont été tr»**» appréciées et 
il» ont Idée mérité les acclamations 
«l«* l'audience

Les Chanteurs <1«* Notre-Dame de 
Saint-Jean, ont rendu ave* grand brio, 
six magnifiques pièces d'ensemble. On 
a particulièrement apprécié les "Mar 
tyrs aux Arènes" «le I. «le Rillé et 
l."'Kt«rnit ", «le C. Gounod

Le» »«distes. M. l'aul Hébert, dans 
la Berceuse «le "Joselyn" et M Char­
les Commette, dans "Chant National", 
«le Fontaine, ont obtenu <l«* beaux suc­
cès

Mlle Gertrude Racb-ot . au piano 
s'est bien acquitté de «a tAche d'ac­
compagnatrice. Elle a obtenu en plu» 
un beau »ucvè» dans «leux soli «le belle 
tenue

M. le curé Langelier et M le cha­
noine Laflamme. avant la fin du pro- 
gianime, ont remercié et félicité le* 
acteurs et le* . hauteur», avant «I**» pa­
roles élogieuses pour M L.-O Per­
rier, l'Ame «le l'organisation «!«• cette 
soirée, pour son dévouement et son 
excellent travail Ils ont insisté sur 
le bon effet que procurent ces soirées 
artistiques, ce» amusement» sain», qui 
contribuent à relever le niveau moral 
et intellectuel «les population» Les 
.leux orateur» ont été bien compris 
dan» le» comparaison» qu'il» ont fai 
te» entre ce genre d'amusement et 
d'autres trop vulgaires pour être men­
tion nés

Mme l‘i«*rro Langelier. de Saint- 
Barnabé. est l'hôte «b* son fil» M le 
* uré et a assisté à la soirée de «li­
ma»* hc

Les Chanteurs de Notre-Dame et 
leur accompagnatrice, ont été les hô­
tes «le M .1 Houle, après la séan,«
;’i la salle Coinings. Il* ont pris part 
à un délicieux réveillon et ont passé 
quelques heure» agréable* au sein «le 
*ett« hospitalière famille 

0-0-0 -

Le docteur A. B Landry, de Hart­
ford, Conn., eat venu samedi dernier, 
rejoindre »on père. M J. B. Landry, 
qui était eu visite chez M. et Mme 
Mastal Campbell depuis une dizaine 
«le Jour». Tous deux tant repartis di­
manche soir.

M. le notaire Lebeau et Mme Le- 
beau, de Montréal, étalent à Bedford, 
dimanche dernier, chez Mme Vve J 
Lebeau

Révérende Soeur Halnt-Cyr, de la 
Présentaiiou *!•• Marie, était en •.
• es Jours dernier*, dan» les famille» 
Théodore .Montagne et Wilfrid Giroux. 
A cette occasion, plUHb-ur» parent» et 
ami» de la famille se »ont réunis, en­
tre autres M. Cliarl»** Savoie. Mme Fa 
faril Mme Henri Martin et ses trot*

petits garçon». Roméo. Henri et Rql- 
laud, de Valcourt; M. J L. Guajr et M. 
Auiédée Tremblay, de Hlghgate Cen­
tre.

— M. Philippe Tuiiloii, de lai Pas. 
Manitoba, était en visite cette semaine 
chez M Mastaï Campbell

M. et Mme Joseph l^eblauc, de 
Montréal, ainsi que leur* enfant» 
Bender et Raymonde, sont en prome­
nade «liez. M le dentiste Leblanc.

M. Nazaire Paré «»t parti pour 
un séjour d'un mol* dans l'ouest ca­
nadien.

ai Rodrigue Payett* «1* Saint-Jean 
est en va« âne** chez son « tide M. J** 
sepli Payett**, pour un* ** inaine.

MM. Sylva Richer «t Eugèm* Be­
dard. «le Granhy. étaient <1* passage en 
cette ville •«•» J«iur» derniers, chez des 
amis

'YOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOr

Aux Cultivateurs !
Pour nous rendre aux demande» d'un grand mih- 

bre «le nos amis de la campagne, qui non» ont éi-nt 
ou téléphoné à plusieurs reprises, nous avontr «on 
*«*ntl à prolonger notre vente gigantesque Jusqu’au 
16 août, afin de permettre à ceux «jui n'ont pas termi­
né leur» travaux, «le bénéficier de no» offres sensa­
tionnelles. D'aujourd'hui au 16 août, noqg donnerons 
•le meilleure» valeur» à de» prix «ncore plu* lu* 
Donc, à vou* «l'en profiter.

I^fccr

14<> rue Richelieu
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l u *« main* dernière Us R«r<r*r.d*t 

Marte Emeranc* et Marie Jean *i« 
s-.enne. ent pas** quelques Jtur* tar 

i Elle* sont arriv* e» chez Mm* H* r 
ri Moreau, m* r» «le ï*r M Jean de 
-ienne et ont visit* »-nsuit« « h* y MM 
Paul Courville Arsène Poissant. M 
Clermont, t) Moreau et autr«- Elles 
tont retournées heureuses «t «enten­
tes d'avoir passé de si beaux Jours 
dans leurs familles

La reniai»'* ccrnU’ i* est «i* < * *i* * 
Alice Poissant .'ig*e <1* 1(< xn* .*■ «x 
-f*xr.t bien-aim • «i* M «t Mm* Lnnié 
poissât» N*** et t *!«>;• un*-es .. *»* *>:- 
niers

Etaien- •> prom* nad* «1*. .Mut 
A Poissant •' Eugène Caillé M et 
Mme Adolphe D» nault. M *t Mme 
Oliva Denault et sa famille. M *? 
Mm* Piaf*, tous «■• Montréal. M et 
Mme \m-«ié« G* J * «i* Saint-J*c.» ♦: 
t ; • - * -

*'ta;t er. protmnade a Napierville. chez 
parents dimanche dernier 
M Ludger Tremblay, et sa famil- 

;• étaient en preunenade à Saint-Jean, 
la -emaine «1« rnière. < hez ses pa­
rents

SAIM-BLAIM

-------- 0-0-0----------
>H I K KINGTON

-------- o-o-«* — —
v u n R> n i y

1u«
d*

■aim-di «!*mi*-r vers
; apt.
lé f • ur
*-» or,t été *
f.t* * qu'.! i
* v a ; c urr ont

.«t*

ht u r* * 
au­

i on» «dé -
«usée par le vent ef- 
i.s, t. la plupart «les 
subi de* perte* èr.or- 

m» «.* ■ grang* - •: auin- l.kt;rn*nt* 
*.j lr:« tir.nt • MM ThéoduU Tbétrauit 
Arthur Coache E«linotid t‘«»arhe < y- 
rill« Picard. Edmond Labonté, ont 
*nipor ‘ * - • ’ I r- - * ’* i‘* « • • r j ■ • -
iar cett* terri pét* «j u * a duré «;nvir< t 
un* «!* n -h* ur* • t qu: <* n • ■ ■>' \ 
tout* a population

I n cyclone qui a travers* la parti s- 
*e de Sherringtor samedi dernier, a 
causé des dommage* trè» considéra­
bles sur ui« largeur d’environ six
• ents pi«*«i* Tour «e «jui se trouvait
• ur soi pas - ;ic* a • t* «H truit ou a été 
fort«nierit • nd«-vtn:ac« Chez M Thus 
M> « ! ra . j !u-• u - arbres géants ont
• te déraciné* *t transporté» sur le 
hetnin public Ln* partie de son ver­

ger de i*omun« r- a • t*‘ dé truite I>- vent 
. « r. «*vé * :< • , rt . «le »♦•- grange* 
S*-- P* r»e* *«•!,• det.v ron $1

Cn de *• - voinns. M John Casey, 
a vu sa mais* n « < nstruite en brique, 
déplacée, de 4 pieds des fondation*
. ouragar a«i < urr» •* lement ébranU 
. i*.a’.sot «ju* t* . * t .* famille a dû 
a* r* her un refugt < t.» z d»-s voisin* 

P* rte* d'au u« r- $4.<'00. La maison 
cevra *tre r*-« * »r* *■ t r u. t ♦ Deux grange» 
rfrap i*** <;« :< ' appartenant a Mm* 
Eue* be Prove *-» ont * t* détruites «le 
fond en eombb !-*• toit d'une de ces 
f ai g* - a trax.sporté a plu*- «!«
: ;i i r •- a r;** lits - p«-rt*-s «le Mm* 
Provost son r d« pu. s «le $3.tXKi

\j*~ cyclon*- a endommagé N>r. nutn- 
nre d'autre- mai.-ons * r a «-ontinu* ses 
d*gât> «lai s la parc de Napiervill* 
« . l'on rapport* que plusieurs niai- 
-■■n* ou bâtiments *-nt **t* renversé* 

------- -0-0-0----
" VlM-l’U I . M i U X NOIX

— Mme l*a Fi bon de
t é* l )g- i * r> rom*- ♦ tait
inenarie à N«; . *rv .1* dlmar
luis thil »«•« paren.r

— L» f LTE' üiux pour la r-
«*• ont

Dtrnan* h* tierni«r . T heure*, eut 
* u la r* * < j tu r. ci*-* I . rue.- d» fainte- 
i.ne Le *ht i ■ f.:' très bien rendu 

par nan** «• demoiselles «i* 
i paroisse 1 y «ut allocution par

•ai •« Parmi 
rte par

M Raid’

1*' * *

(tranger* «J« passagt 
». «es Jour* derniers, 

'ir.fic* M Albert Lejour et sa 
M .« L L «r • r l* La*adi* «hez 
s-.: • -.* y : - d* %■
- «> M* - chez son pAr* 
lippe Ch .tier- Mil* A Davi- 
:« Mo;.?:- c. -hez M J h Sa- 
Mme ‘ r.art.* i.r.« au «t sa fili* 

;«*• de M* • :r*aj. «hez M Cy-

n
i ig Héi

- fa;
ifr,î i

b lu y
O J n

H« her* Lodg* 
il I)ér«zrd* . A

pn

à l'inaugi
«Xut a ira

or «:* i» liouvti.e • g ise 
eoa» pé*.

M Poly< arp» Gervar» «,u *a.r 
* ti ;.»*m.» . . N;- pi* r * lib- « fi* z * • f
pè*. « St part* « ; » r r, ‘renient (< JT p». s 
•er quelqu* » Joui» . bait.t J*, t et r*- 
tourné ra sous p« u a w dom cil» k x 
Etats-Cni*

M R osant Fortir. c* Montreal.
éta" «;* pa-sag* n Napbrvib* 
t-ct p*re. diman* i.« d*-rt er.

— Flualeur* '.alti»ateus« ttrmn*- 
ront sous peu la rè*©)T* «1* foin qui 
c’est pas au»?: abondant* qu* Lan 
dernier Quant aux plant* * sarclée* e* 
l’avoine, l'apparence est tr«» bell* et 
donnera entière r-atisfa* tion.

Mlle Alice Grégoire, fille d* 1* u 
Joseph Grégoire, est en prouonad* à 
Napierville. chez ae* parent» pour 
quelques Jour*

— M l'abbé |wrcme. de Montréal.

» iü-aillon et Gagnon 
* m* ut t* ute* i« s p*-r- 

“onr.e* qui or* bien voulu leur té- 
•mugner *i« • ...r • - «!« syn.pafhie-
. « • a st«_.r *•* . ;.t rt *i< Mme l'ib.-n.
Bi sail Ion

Mn • h .■ -u:*ux. de Montréal
•f farniL* pn* • r.î. qtialque» jour» 
*:.*z M et M. * Gonzague Mailloux

ML* !-u« «m* BisaBlOli, qui • -t
• • gagée a a* adé ; , q* Saint-J*-an où
• • fera • r *■< t ; ern* ni i. partir

-**pt« 'lit •* if* nu *■•-.« diplôme» 
a*adéxniqa* ang i«t français e»

<»n rnodèJ*» com;n* noue ie faisait 
dire notr* «ov*-pt ntiam la semaine 
d* rnière

M le «uré A Brunet et M «t Mm* 
Dltvfi tîama«he d» lacolle. ainsi qu» 
.Mme Plerr* Gama<h« • aient «n vl- 
► ite mardi dernier chez M Hormis- 
da* Perrier

M Alfred DesJauriers. de Napier 
ville a visité d*s amis, dimanche «Jer- 
nler
- Mme H Bélanger, de Napierville. 

a aussi visité *on père M Philippe 
Cloutier, mardi dernier

M et Mme E. Bourdon, «le Montr*-al. 
étaient en visite chez M Gustave Dc- 
neau. «es jours «lerniers

Dimanche «lernier de nombreux 
visiteurs étaient de passag* ou en va-
• ance «le quelques J«iurs. Nous avons 
remarqué au hasard: M Valentin Pin- 
sonnault. MM Albert et Paul Bois- 
sonnault. M Antonin Marchessauît et 
M Jean Boissonnault. dans les fa­
n ill«*< Boissonnault *-t Perrier

M *-t Mme A Hébert * t M **t Mm*
. ■ " • ■ • ■ • II. Alfred

Z. Roy.
M l’iric Bisailh :. de Lowell. 

Ma*-, et M .!*•-• ph Hé-bert. *1* Sait.t- 
Valentin. « hez M Napoléon Tretnblav 
et chez M le maire T Morin

Mlle Ixunsa Tremblay, de Saint 
.bar «hez frères. MM Luc:* n *f 
Napoléon Tremblay

Mile Yvette Raymond «b- Sa i.t- 
Jean. chez Mme L O. Perrier

MM Des roche* et Louis Bour­
geois et son fils Herv*’ Montreal, 
au châle; d«- M WHIP Bourgeois et 
une foule d'au»*.--

M J*iif. Boish*>ni.ault a obtenu le 
«unirai pour b* -<*rvl** «U in p«i-t* 
rurale et a commencé la livraison ré­
gulière «I*'*» lundi dernier il a rem­
placé M Alfred / Roy. démission­
naire

Le» travaux «b* gravelage pour 
.* - rang» «P- la première et second* 
grand* ligne ,**ont repris depuis lundi 
d*rnier *t un grand nombre d« v« nu- 
res double- et himples font le charroy- 
age II y a beaucoup d'**ncouragem« nt 
d*- part ^t d'autre» *-t nous pouvons
• sp*'rer qu avant longtemps no» deux 
grande- Hgn* seront des plus con­
venable-, «ardan» le moment il > a de* 
roch* - d'une gro»s*-ur qui ta*t peur et 
qui ne disent rien de bien flatteur 
P*>ur *- propriétaire» riverain*

On pourrait il nou» -emble, entre­
tenir un peu mieux le «h* min public; 
•lu r«-te inspecteur • »t nommé- pour 
agir *ans taibleaie

M •: Mm* J A Paquette de 
^ait.t I* i«-• -ur» fil- Léo et Refl­
étaient » t, visite « hez M *-t M n* Ar- 

r.e -*iié«i4. «Linan* t.< «i» rt *r
La -etnaine «Jern:êr* Mtr* limer 

Dut-o ». née Lumina Landry, a donné 
f Hissai.* *• ; de- Juue-aux qui o r* r*-çu 
au tuipt* :n« le- prénoms de Joseph- 
IV« ;*arra:i. et niarraln* M * t Mm* 
Alfred î^andry. <»n< !* e* tant*- d* ; **n- 
fant; et Mari* {.é-*»r,a parrain et mar­
maille. M «* Mm*- Jo-eph Boutin <1* 
Pawtuckett. R i nu-*: on« i« « t tant* 
«le l'*r>fant

M l'abbé l'htllppe Perrier, 
curé* an Saint-Enfant-Jésus. à 
Montréal ’| l'abbé I)e*« hén* vicaire 
au même endroit. *t M l'abbé* Armand 
Perrier professeur au collège «Je 
San • I**an étaient le* hôtes d* M 
•!**»b ri« I err.er. mardi dernier. M Si 

mard. «1* Montréal, ronduiRah le- vl 
‘Heur* en automobile

Mme Oscar Letellier. née Clarina 
Bibeau, a donné nais-ance. Jeudi «ler­
nier. à un fils bapfw -ou» le* pré­
noms de Josepb-Lcui»-Bruno. Par­
rain et marraine, M et Mme LcuL~ 
Letellier. do Montréal oncle et tante 
«le l'eniant.

Le 31 Juillet a eu ieu le mariage 
«1« M Georges Monas**-, «le Montréal, 
ave*- Mlle Marie-Ros* l’i—*lalu de cette 
localité. ;,î. A Monast* - servait de té­
moin à son fils et M Henri l’i.'dalu k 
sa fille.

Nos voeux de bonheur à ce nou­
veau couple.

Iji révérend* soeur Marie-Nor­
mand. «iu courent de I-a<-hin**. « tait en 
promenade ch* Mme Vve Joseph 
Guay, la setnain* -Jernière.

Mine Alcid* l’erron. des Etats- 
t'nis. *-*-t *-n pn • na«le « h* z M Ar­

M \ MIKIIM.I STATION
i

thur Gagnon
M et Mm* 

Montréal. *«>nt er 
I^rault. au vlllag» 

Mme Oné-s.

\rsèii« Brault d* 
site chez M .1 -Bte

Dupuis fils «h
Montréal, p«*--* lelqu* - Jours « h**z 
M Alfred Baillarg**on.

M Nap* •• Dextradeur et son 
• p«m»« de Montr*.-*l, ainsi que M Jo- 

« ph Huron. •:• F'all-River Mas* 
«talent en vi-.t. en Jour» «lernier». 

h*-z N! .1 lit* I • «tradeur

M et Mme Philippe Taühui et leurs 
fillettes, de Le Pas. Manitoba, sont 
depuis ces Jour* dernier» en visite 
chez .M Isaïe Landry, après avoir fait 
un séjour chez «les parents aux Etats- 
l’ni»

M Léopold Deniers, de New Bed­
ford. Mass , passe la belle saison *‘h**z. 
sa mère, Mme O Deniers.

M J -H Landry. «1«- Bristol. Conn . 
était l'hôte «ie son père, M I Landry.

Mme Jules Rodier et -a fillette, 
de Lawrence. Mass . sont présente­
ment le» hôtes *1*- M D -A Couture, 
marchand

M Joseph Fortin •!• Les « ••«1res 
•‘•fait *!«* passag* ici. la • main*- der­
nier* chez *a -mur Mm* D A Cou­
ture

Mlle Annie Riley. «1* Montréal. 
• st repartie «tans -a famille, enchantée 
«les quelque» Jours qu'elle a pas*** 
« hez son frère M «'. Riley,

M l'abbé Poissant pas»* ra un* 
partie de sa vacance chez -•■- parents 
M et Mme I Poissant.

Mlle Annette Dcmers • st en vi 
- te ch»*z -on «.tel* M H Duquette à 
Burlington. Vermont

Mm* R Plché. d** Granby, est 
ch*-/ son père M Alcibiade Gaudreau

$15 Plu* '«r. pur mille au delé.

Excursions les 9 et 16 août 1920
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Des stations dans les province» de Québe< et d'Ontario 

Toronto, Pembroke et k l'Est, niai» pa- au nord d* Perry Si'und, 
Ont.

$:n.PRIX IH' RFTOI'R: l*e. pur mille. Jusqu'à Winnipeg 
Jusqu'au point «le départ
l'a- «le changements de Chars entre l*F»t et !’(ly«*d suri* f'.P.R.

Ca-Pour renseignement* s’a«ir« *-• r .« I'ag*-nt *lu l’a* ifi*j .* 
nadien le plu» rapproché, ou à

C A LABERGE 
Agent du trafn «le Y . ». 4r-

Tél: 75 SAINT-JEAN
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SAINT-ALEXANDRE

Jeudi dernier la famille d«* M I i* r- 
re GalNiriatilt avait le bonheur «i* re- 
«•voir la vlalte d* pareiita et dainls: 
M F/Ady Dalpé. Mlle Berthe I*aJpé, 
Mlle Vali-da Gagné, tous de Roxton 
Falls; M Eugène De»noy»r«. de Haint- 
AJexandre; M Albert Dalpé. Mlle bu­
rette Dalpé. de Notre Dame de Htan-
bridge

Dimam h* «i*-r: • r. le 1er a«.ût Mil* 
Antoinette • t M I. * nel Lanoue étaient 

«i*- passage a Ha. Sébastien k l'ocra­
don <:• la pr* ■ re garnd'mess* so­
lennelle de leur isin. M l’abbé- L*o 
latnou* II» ont •< le» hôte* «1*- M *-t 
Mm* Thé-leste « .u pbell.

La famille .M lard Lanoue a * i( 
agréablement .rpriae d* l'arrivée 
inattendue d* !• . parent» de Roxton- 
Falls Mlle» Berlin Dalpé. Vab’-da Ga­
gné, MM hiddy l*;i pè et Eugé-tn- !•«■»- 
novers Ce» de r : • r* étaient conduit» 
j . - M Albert I pè. «I* N.-Dame «i* 
Stanbridge qui • ait accompagné lui- 
même de a p* • nièce. Mlle Iaiur*-t 
•< Dalpé-, d* la même place A pré*» 
avoir passé «... -nies Jour» à Pike 
River 11» retou' rent enchanté» d*-
• ir voyage «{u .nt fait en "auti»"

M * * Mn * Joseph lmg*-»»e. de 
L tfsburg Ma *r M. leldore liage» 
-*. de Bennlngt* VL. ont passé* six 

ir b**z M J h l»ag»»** «t lundi
: parti- p. , dontr*al • :i <«ni- 

i. cri* «:. Mn * ' ;>ha iJesranleau.
M e; Mme 'I nrrèdc Pols»ant. «le 

a ;r al . • r nfant s Yvette. Mau.
-i«* et Ih»vi«i <■•]• pa**»é deux Jours 

ch«!Z M A1 f Kb*‘aunte. la acmalne der­
nière.

M Marc-1>« Lhéaum» a sé journé 
• iqiiee joti- ontré-ai la -oniame 

«lernlf re
M Guertir. i« Saint Oura. en' 

v* * u r« •> rnra* i ' i , »er un** quinzain** 
ch-z a fille Mc. (>-• ar I**-»ranb-au

Mlles Amai ' . Moileur et Kldé- 
l«rg.- Moia-ui - nt actuellement a
• ff*-*tiier un voyagt aux Etats-Unix

I)iruan<-he uernier non» avons «-u 
i lonneur que M abbé Marcel Pole 
rant ré-> eminent onionné, a chanté n i 
-a »•-* «*r*d«* grand meeae. MM les ab- 
t,é- Lévemjueit R Bou« h«-r. agissaient
• * mme «lia* re et »«>u»-dtacr*

Mlle Adrienne Ouertln de Saint- 
Ours. en compagnie d'une cousine. *-*t 
arrivée en visit. < nez sa soeur, Mine 
Oscar DenranleAU

M Alex. Gar non. Jadis à l'emploi 
de M Rhéaume. est «le nouveau arrivé 
avec sa femme et son enfant, pour con­
tinuer au service de M Rbéaume

M et Mme Osias Beaudoin, de 
Montréal, en visite chez MM Louis 
Hébert et Mertei Hocbeleau

M ft Mme Will 1*- Heavitt et Mlle Ik- 
ra Côté-. «Je Montréal, étaient, diman- 
< h* dernier, les hôte» de la famille 
• liarl**» Ryan aussi, mardi dernier, 
M *-t Mme J Brownrlgg <!«■ Saint 
Blais* et Mme John Hanegain et -**n 
fil* l'atri* k. «le Desrivières

Au «ours d«- l'«»rag<- électrique «b- 
Jeudi *oir «lernier. le 2‘* juillet, la fou- 
«lr*- a frappé la grange de M Om«r 
Mathieu, contenant la récolte «Je foin 
«b* deux an- deux chevaux • t tous 
le» instruments aratoires et ou fout 
n été réduit en rendri»

Mlle Marie-Ang* Hébert «I* No 
tr- Dame <!« Stanbridge, est venue 
i * r quelque temps . h«-7 son ami* 
Ml'* Gerrrain* Iz-toum*-su

Brise fraîche ... Grande chaleur.
Sont deux terme» qui - * xi'lu*'tii mal» un *v**iit.* • • • *i j. l«*s

réconcilie "Tournez i«* ««.minutai* ur • < « >i tout '

Offre intéressante durant août.
Durant le « our» «U» «*• iiuil». n»»u» f* ron» une ré*du« ti« nijwir 

tante afin <1«- vous fa< iiit«-r la joulssam-** d'un blen-êtr* « 'r* mille 
autres produit» par l'énergie -loctrique

Eventail oscillant Westinghouse
10 pouce*, $25.00

(‘ommandex-en ur. pour v*.tre r* sub-m •-, votre bur**- i c i votre 
magasin

Grande Exposition des Cantons de l’Est
à Sherbrooke, Que.

DU 28 AOUT AU 4 SEPTEMBRE.
$20,000.00 EN PRIX.

Venez visiter cel exhibit, le plus grand de la province. 
Exposants et visiteurs, rendez vous en foule et amenez vos amis.

.es cultivateurs y trouveront leur profit.

Courses de chevaux : $8,000 en bourses
Attractions - Aéroplanes - Fanfares, etc.

retenez bien les dates.


